BeShalakh [Quand Pharaon envoya] (1)
Et Elisée passa au-dessus de Shounem
1) « Une prière d’Habacuc le prophète sur les caprices ». Quelle est la différence pour laquelle il est écrit « Une prière d’Habacuc le prophète » plus que tous les autres prophètes dans le monde ? Il n’est pas écrit à propos d’eux, « Une prière d’Isaïe le prophète » ou « De Jérémie » ou Ezéchiel ou Osée ou n’importe quel autre prophète dans le monde.

2) Elisée fut récompensé dans ce monde de ce qu’aucun autre prophète n’a reçu en récompense, sauf Moïse. « Et il vint un jour, et Elisée passa au-dessus de Shounem, et il y avait là une grande femme ». Elle était grande en actions, tout son foyer était loué à cause d’elle, et elle est la femme au foyer. Et parce que son mari n’était pas à la maison, pour être le proéminent dans la maison, il n’était pas mentionné, mais elle l’était.
3) « Il y avait là une grande femme » veut dire qu’elle est plus grande que toutes les femmes dans le monde. Il en est ainsi parce que lorsque les autres femmes dans le monde voient un hôte, elle le regrette et le pousse, dépensant vraiment peu d’argent pour lui. Mais celle-là était ravie avec un hôte, dépensant de l’argent pour lui. Quand elle vit Elisée elle fut ravie à propos de lui. De ce fait, toute la louange est pour cette femme, puisque l’hôte dans la maison est celui de la femme. C’est pourquoi il est écrit « Et il y avait là une grande femme », plus grande que toutes les autres femmes.

4) « Et elle dit à son mari, ‘Vois maintenant, je sais que c’est un saint homme de Dieu.’ » Comment savait-elle qu’Elisée était un saint homme ? Elle mit un drap blanc dans son lit et ne vit jamais d’émission nocturne dessus. Aussi, il n’y avait jamais de mouche sur sa table [à lui].

5) Pourquoi est-ce différent, qu’il soit dit qu’elle ne vit jamais d’émission nocturne en lui ? Après tout, beaucoup de gens dans le monde ne voient pas d’émission nocturne. De même, pourquoi est-il dit, « Vois maintenant, je sais » puisqu’il n’y avait jamais de mouche sur sa table ? Après tout, tous ceux qui le virent manger à sa table savaient comme elle.

6) Pourtant, « Vois maintenant, je sais » veut dire qu’elle savait et personne d’autre, puisqu’elle avait arrangé son lit quand il s’allongeait dedans la nuit et quand il se levait le matin. Et ce qui était dit, qu’elle mettait un drap blanc sur son lit, ainsi en était-il, puisqu’habituellement, quand un individu se lève le matin, le drap où il a dormi a une puanteur. Mais quand elle levait le drap du lit de celui-là, il émettait de tels parfums comme les parfums du jardin d’Eden. Elle dit « S’il n’était pas saint et la sainteté de son Maitre n’était pas sur lui, une odeur sainte ne viendrait pas du drap ».

7) Pour cette raison, il aurait dû se retirer de la maison, puisqu’un individu ne peut pas être soigneux dans la maison. Cependant, elle dit « Faisons un petit grenier pour lui et mettons là un lit, une table, une chaise et une lampe », qui sont la correction de l’assemblée d’Israël, Malkhout, qui est appelée « un grenier », comme il est écrit, « Et Ezéchias tourna sa face vers le mur ».
8) Un lit, une table, une chaise et une lampe. L’ordre de l’écrit n’est pas comme l’ordre de l’usage puisqu’une chaise est requise d’abord, puis une table, puis une lampe et ensuite le lit. Pourquoi a-t-elle dit « lit » en premier ? C’est parce qu’elle aimait plus le que de tout le reste – et un individu met en premier ce qu’il aime– puisqu’elle vit une plus haute sainteté dans le lit que dans les autres.

9) « Un jour il vint là ». Quel est ce jour ? C’est le bon jour de Rosh Hashana, dans lequel les femmes stériles du monde sont comptées et les gens du monde sont comptés. Il appela la Shounamite et dit « Vois, tu as été attentive avec nous avec tout ce soin. Pour cette raison je dois examiner attentivement ce jour dans les Dinim [jugements] du monde, puisque le Saint béni soit-Il juge le monde en ce jour. Et parce que je me suis retiré seul en ce lieu, dans le grenier que tu as fait pour moi, je dois considérer les Dinim du monde, puisque celui qui se sépare seul au jour du jugement, même s’il est digne, il est attrapé en premier.
10) « Et que puis-je faire pour toi ? Veux-tu que l’on parle pour toi au roi ou au ministre des armées ? » Est-ce que cela est nécessaire pour une femme, qui ne sort pas et qui ne va pas au palais du roi ? Cependant, ce jour cause à tous les gens d’être assis dans le Din [jugement], et en ce jour, le Saint béni soit-Il est appelé « un Roi », un « Roi de jugement ». Il lui dit « Si c’est le Roi supérieur dont tu as besoin, pour expier tes actions, je parlerai et demanderai en ta faveur. »
11) « Et elle dit ‘Je réside parmi mon propre peuple’ ». Que dit-elle ? Quand le Din est suspendu dans le monde, lui seul ne se séparera pas du général. Il ne sera pas mentionné en haut et lui seul ne sera pas connu. C’est parce que quand le Din est suspendu dans le monde, ceux qui sont connus et sont inscrits seul, même s’ils sont des jutes, ils sont attrapés en premier. De ce fait, l’individu ne dois jamais se retirer du peuple parce les miséricordes du Saint béni soit-Il sont pour tout le peuple ensemble. C’est pourquoi elle dit « Je réside parmi mon propre peuple » ; et je ne souhaite pas me séparer d’eux, comme je l’ai fait jusqu’ici.

12) « Et Guéhazi dit ‘Mais elle n’a pas de fils’ ». Elisée lui dit « Certainement le moment est bon pour toi d’être délivrée avec un fils, puisque le jour cause. A Rosh Hashana [le jour du nouvel an hébraïque] les femmes stériles sont comptées. « Et il dit ‘A ce moment l’année prochaine tu enlaceras un fils’ ... et la femme conçut et engendra un fils ». Après il mourut. Pourquoi mourut-il ? C’est parce que le fils lui fut donné à elle et non à son mari et il était attaché depuis le lieu du féminin, et celui qui est attaché au féminin, la mort est son destin. Comment savons-nous qu’il lui a été donné  à elle? Parce qu’il est écrit « Tu enlaceras un fils ».
13) Il est écrit à propos d’Abraham, « Je retournerai certainement à toi » et pas à elle. En effet, à toi, il était attaché à toi et pas au féminin, puisque celui qui vient du côté féminin, la mort le rattrape. 

« Elle monta et l’allongea sur le lit de l’homme de Dieu », puisqu’elle y vit la haute Kédousha [sainteté], plus que dans tous.

14) « Et lui dit ‘comment vas-tu? Est-ce que ton homme va bien ?’ » Cela veut dire qu’elle était la femme au foyer, puisqu’il la salua avant qu’il salue son mari. De plus, elle le suivit, le prophète ; et pas son mari. « Et Guéhazi s’approcha pour la pousser ».
15) « Et l’homme de Dieu dit, ‘Laisse-la tranquille, car son âme est amère en elle’ ». Quelle est la différence pour laquelle ici le texte l’appelle « homme de Dieu » et quand il était dans la ville il l’appelle Elisée ? Ici il est effectivement l’homme de Dieu, car ici est son lieu, et pas dans la ville, et pas au moment où les fils des prophètes étaient devant lui. C’est pourquoi il n’était pas appelé « homme de Dieu », mais Elisée.
16) « Et le Seigneur l’a caché de moi et ne m’a pas dit ». Il est écrit « Et le Seigneur fit pleuvoir sur Sodome ». « Le Seigneur » veut dire Lui et Son tribunal. C’est le tribunal en bas, Malkhout. Il est écrit, « Et ne m’a pas dit ». Quel est la raison pour laquelle Elisée ne savait pas ? Le Saint béni soit-Il dit « Comment tuerai-Je celui-là ? Si je lui dis, il ne mourra pas car c’est son cadeau. » Et il pria pour lui et ne le laissa pas mourir. Mais il devait mourir, bien sûr, par ce que nous avons appris qu’il est écrit « Tu enlaceras un fils », ainsi il était attaché au lieu du féminin, et la mort est causée depuis le lieu du féminin. C’est pourquoi il ne lui dit pas.
17) « Et il dit à Géhazi ‘Ceins tes reins...et mets mon bâton sur le visage du jeune garçon’ » c’est-à-dire que le miracle l’a quitté parce qu’il n’était pas digne de lui. « Et la mère du jeune garçon dit ‘Comme le Seigneur vit et comme tu vis, je ne te quitterai pas’ » Pourquoi a-t-elle plaidé vers lui d’aller lui-même quand Géhazi allait ? Elle connaissait les manières de ce méchant  Géhazi, qu’il n’était pas digne d’un miracle exécuté par lui.

18) « Et il mit sa bouche sur sa bouche et ses yeux sur ses yeux et ses mains sur ses mains, et il s’étira sur lui ; et la chair de l’enfant devint chaude ». Pourquoi Elisée a-t-il fait ainsi ? Elisée regarda et sut que ce lieu du féminin auquel il était attaché maintenant, est ce qui le fit mourir. De ce fait « Il mit sa bouche sur sa bouche et ses yeux sur ses yeux pour l’attacher à un autre lieu, un lieu élevé, le lieu du masculin, où il y a la vie.
19) Mais il ne put le déraciner du lieu du féminin auquel il était attaché depuis le début, jusqu’à ce qu’il éveille un autre esprit d’en haut et fut attaché à ce lieu élevé et ramena son âme à lui. S’il n’avait pas fait ainsi, il n’aurait jamais ressuscité. Et le jeune garçon éternua sept fois ». Cela ne constituait pas plus de sept fois, ce qui correspond aux soixante dix ans de sa vie, comme il est écrit « Les jours de nos années en eux sont soixante dix ».

20) C’est Habacuc le prophète de qui il est dit « Tu enlacera un fils », Habacuc vient du mot Hibouk [enlacer]. Ainsi il aurait du être appelé Havouk [enlacé] ; pourquoi est-il appelé Habacuc, qui veut dire deux enlacements ? Un enlacement est de sa mère, et un enlacement est d’Elisée, qui l’enlaça quand il le ressuscita.

Une autre interprétation : Il a eu deux enlacements – du côté de la mère et du côté du prophète. L’individu enlace le lieu auquel il est initialement dépendant, le lieu du féminin, et un autre enlacement, qui l’éleva plus aux degrés supérieurs, au lieu du masculin. Ces deux enlacements sont inclus dans l’enlacement de sa mère et l’enlacement du prophète. C’est pourquoi il fut appelé Habacuc, ce qui veut dire deux Hiboukim [enlacements].
21) « Une prière d’Habacuc le prophète sur les fantaisies ». Quelle est la prière qu’il dit ici ? C’est le lieu auquel il a été attaché au début, celui du côté de sa mère. C’est la prière de la main, Noukva de ZA. « Pour les fantaisies » veut dire qu’en ce jour, auquel il a été attaché, les fantaisies du monde ; ont été suspendus devant le Saint béni Soit-Il. C’était le début de l’année, et Guévoura, Noukva, gouvernait. C’est pourquoi cette prière était attachée à lui.

22) « Une prière d’Habacuc le prophète » veut dire « pour Habacuc », pour les deux Hiboukim [enlacements] que le prophète a faits pour lui, comme il est écrit « Seigneur, j’ai entendu le compte rendu de Toi et j’ai peur ». Quand l’esprit du prophète s’éveilla sur lui, c’est-à-dire le masculin, durant l’enlacement sur l’esprit du féminin, qui est une prière qu’il a eue de l’enlacement de sa mère, il eut peur et a été surpris de peur que les Dinim de Noukva reviennent vers lui. C’est pourquoi il a dit « Seigneur, j’ai entendu le compte rendu de Toi et j’ai peur ». C’est comme l’allégorie que celui qui a été mordu par un chien est surpris par sa voix ».

23) « O Seigneur, ravive Ton travail au cours des années ». Qui est « Ton travail » ? Il a dit à propos de lui-même qu’il est Son travail. « Ravive ... au cours des années » veut dire donne-lui la vie pour Ton travail parmi les années supérieures, qui sont les Sefirot. Une autre interprétation : « Ranime-le afin qu’il ne meure pas comme au commencement ».

24) « Pour les fantaisies » comme il est écrit « Une fantaisie de David » qui est chanson et louange. Il en est ainsi parce qu’il y a différentes louanges devant le prophète, avec lesquelles instiller l’esprit de prophétie sur eux. Il est écrit à ce propos, « Et tu rencontreras un groupe de prophètes descendant de la scène, tambourin et flute devant eux ». Et il est écrit « Et maintenant amène-moi unjoueur ». Il en est d’autant plus ainsi avec Habacuc, qui avait besoin de contentement plus que quiconque, pour adoucir ce lieu, Noukva, auquel il était attaché au début, pour déployer sur lui l’esprit de la prophétie. C’est la même chose avec tous les prophètes, sauf  Moïse, qui surpassa tous les prophètes dans le monde, heureux est-il.

25) Quand Israël sortirent d’Egypte, leur esprit était brisé en eux, et ils ont entendu les louanges des anges, mais ils ne pouvaient pas être heureux. Quand tous les camps des anges et les Merkavot [assemblées/char] sortirent avec la Shékhina, ils ont élevé tous leurs voix en louanges et chants devant le Saint béni soit-Il, et le Saint béni soit-Il éveilla l’esprit d’Israël et ils ont entendu les louanges des anges, et leur esprit se tenait en eux, car il ne les a pas quitté.

26) Quand Israël sortirent d’Egypte, ils goutèrent le goût de la mort, et le Saint béni soit-Il les guérit, comme il est écrit « Et le Seigneur marchaient devant eux de jour ». Toutes les routes sentaient la guérison, et ils vinrent à leur corps et furent guéris. Et de la voix des louanges qu’ils ont entendues, ils étaient contents et leur esprit était content.

27) Pharaon et tous ses hommes suivirent Israël, les accompagnant jusqu’à ce qu’ils quittent le pays d’Egypte. De même, tous les ministres supérieurs, assignés sur eux et sur le reste des peuples, accompagnèrent la Shékhina et Israël jusqu’à ce qu’ils stationnent à Etam, à la fin du désert, comme il est écrit, « Et quand Pharaon envoya le peuple, Dieu ne les mena pas par le chemin des Philistins, car il était proche ». « Car il était proche » veut dire « pour ce serment qu’Abimelech adjura les pères est proche », pour ce bien que les Philistins ont fait aux pères, comme il est écrit « Comme la grâce que je t’ai faite, tu devras faire avec moi et avec le pays dans lequel tu as vécu ».

Il y avait trois morts

28) « Et Pharaon se leva la nuit, lui, et tous ses serviteurs, et toute l’Egypte ; et il y eut un grand cri en Egypte ; car il n’y avait pas une maison dans laquelle il n’y avait pas un mort ». C’est la haute vengeance que le Saint béni Soit-il se vengea de l’Egypte.

Il y avait trois morts :

1) Que les premiers-nés en Egypte a fait, tuant tous ceux qu’ils trouvèrent.

2) Que le Saint béni soit-Il tua à minuit.

3) Quand Pharaon vit la mort dans sa maison, dans ses fils, et dans ses serviteurs, il se leva et se dépêcha et tua les ministres, les gouverneurs, et tous ceux qui l’avaient conseillé de refuser de faire partir le peuple.

La Torah témoigne à propos de lui qu’il se leva précisément la nuit, dans les Dinim [jugements] de la Noukva, qui est appelée « nuit ». Comme la nuit, Noukva, tua les premier-né et se vengea, Pharaon se leva dans le pays d’Egypte et tua, se vengea de ses dirigeants, ministres, officiers, et de tous les genres de ministres, comme il est écrit « Et Pharaon se leva la nuit », il se leva pour tuer et détruire.

29) C’est le comportement du chien lorsqu’il est frappé par une pierre, il vient et mord un autre. Ainsi fit Pharaon. Ensuite, il marcha dans les rues et déclara et dit, « Levez-vous et sortez de mon peuple. Vous avez tué tous les gens de la ville, vous avez tué les gouverneurs, les ministres et tout mon foyer ». Il est écrit à ce propos « Et il appela Moïse et Aaron la nuit », puisque tout était par vous, « Et bénissez-moi aussi », signifiant ne me tues pas. Après il, lui-même, les escorta hors du pays, comme il est écrit « Et lorsque Pharaon envoya ».

Et Dieu fit dévier le peuple 

30) « Et Dieu fit passer le peuple par le chemin du désert », pour corriger le chemin vers Son lieu, pour faire l’ouverture de la Mer Rouge. Sinon, il aurait été suffisant de les guider à travers le désert et pas à travers la Mer Rouge.

Quelle est la différence pour laquelle il est écrit « Et Dieu fit passer le peuple» et quand Israël étaient en Egypte, il est écrit « Fais partir mon peuple », comme il est écrit « Car si tu refuses de faire partir mon peuple ». « Mon fils mon premier-né, Israël ». Même si à ce moment ils n’étaient pas circoncis et n’étaient pas liés correctement au Saint béni soit-Il, alors qu’ici lorsqu’ils étaient circoncis et firent la Pâque et furent liés à Lui, Il les appelle, « le peuple » et pas « Mon peuple ».

31) Parce que la multitude mélangée adhéra à eux et se mélangea avec eux, Il les appela seulement « le peuple » et pas « Mon peuple », comme il est écrit « Et le Seigneur frappa le peuple ». « Et le peuple s’assembla vers Aaron ». « Et le peuple vit que Moïse était retardé ». Quand Israël étaient dans un pauvre état, Il les appela seulement « peuple » et pas « Mon peuple ».

33) Il est écrit, « Ne te mets pas en colère à cause des malfaisants » c’est-à-dire reste éloigner des malfaisants, ne sympathise pas avec eux et ne t’associe avec eux, afin que ses actions ne te blessent pas et que tu ne sois pas pris pour ses fautes.

34) S’il n’y avait pas eu la multitude mélangée qui se connectait à Israël, l’acte avec le veau n’aurait pas eu lieu et ceux d’Israël qui moururent ne seraient pas morts, et ils n’auraient pas causé à Israël tout ce qu’ils ont causé. Cet acte et cette faute causèrent l’exil d’Israël.

35) Le Saint béni soit-Il voulait qu’Israël soient, lors de la réception de la Torah, comme les anges élevés, pour les libérer de tout, libres de la mort, et libérés de l’asservissement du reste des peuples, comme il est écrit « Harout [gravé] sur les tables », ne prononce pas Harout avec un Het avec un Kamatz, mais Hérout [liberté] », avec un Het avec un Tzéréh.

36) Quand cet acte fut fait, il causa la mort ; il causa l’asservissement des Malkhouts ; cela causa la brisure des premières Tables, et fit que plusieurs milliers d’Israël moururent. Tout cela à cause du lien avec la multitude mélangée qui se connectait à eux.

37) Ici aussi, à cause de la multitude mélangée, ils n’étaient pas appelés « les enfants d’Israël » ni « Israël », ni « Mon peuple », mais simplement « le peuple ». Quand ils se levèrent d’Egypte et la multitude mélangée ne s’était pas liée avec eux, Il les appelait « les enfants d’Israël ». Quand la multitude mélangée se lia avec eux, Il les appela « le peuple ».

38) Il est écrit, « Car les Egyptiens que vous avez vu aujourd’hui, vous ne les verrez plus jamais ». Ainsi, voyaient-ils la multitude mélangée qui était en Egypte chaque jour ? Cependant, il est écrit « multitude mélangée » et pas Egypte, puisqu’il y avait en Egypte plusieurs autres peuples, et ils constituaient la multitude mélangée. Ils étaient tous circoncis et puisqu’ils étaient circoncis, ils n’étaient pas appelés « Egypte ».

39) Et par les mots de Moïse ils les ont acceptées, comme il est écrit « Va et descends en une fois, car ton peuple ... s’est corrompu. Ils se sont rapidement détournés de la voie que Je leur ai ordonnée ». C’est écrit « Leur ai ordonnée», c’est-à-dire que Moïse leur ordonna d’accepter la multitude mélangée.

« Et les enfants d’Israël armés montèrent du pays d’Egypte », c’est-à-dire qu’Israël étaient un sur cinq [le mot « armé » peut se référer au mot « cinq » en hébreu]. Rabbi Yossi dit, « Israël étaient cinq et un de la multitude mélangée ». Rabbi Yéhouda dit « La multitude mélangée était un sur cinquante ».

40) Parce que le Yovel [jubilé/cinquantième anniversaire], Bina, les éleva du pays d’Egypte, il est écrit « Et les enfants d’Israël armés montèrent du pays d’Egypte ». Bina est appelée Yovel, et il y a cinquante portes en elle. S’il n’y avait pas le Yovel, ils ne seraient pas montés. Pour cette raison, ils ont été retardés cinquante jours pour recevoir la Torah, et de ce lieu, du Yovel, la Torah sortit et fut donnée. Pour cette raison, « Armés » est manquant. C’est-à-dire, si cela signifiait « armés », il aurait dû dire « armés » avec un Vav [avec la voyelle, appelé « texte plein]. Cependant, cela suggère le nombre cinquante, Yovel, c’est pour cette raison qu’Israël monta d’Egypte.

41) « Et Moïse prit les os de Joseph », puisqu’il était le premier à descendre en exil, et il fut le signe de la rédemption.

42) Heureux est Moïse, car Israël étaient engagés à emprunter de l’argent de l’Egypte, et Moïse était engagé dans le serment de Joseph. Certains disent que son berceau était dans le Nil et il le monta par le saint nom. Moïse dit aussi, « Joseph, c’est le moment de la rédemption d’Israël ». Et il dit « Laisse un bœuf monter », et il monta. Joseph est appelé « un bœuf » comme il est écrit, « Comme le premier-né de son bœuf, la majesté est sienne. »

Et certains disent qu’il était parmi les rois d’Egypte et de là s’éleva. Et certains disent qu’il fut placé dans le Nil afin qu’ils ne fassent pas le culte aux idolâtres, et Sérah, fille d’Asher – qui était vivante pendant l’acte – montra à Moïse sa place.

Et le Seigneur marche devant eux de jour

43) « Au chef des chantres sur l’étoile du matin. Un psaume de David ». Combien est aimée la Torah devant le Saint béni soit-Il. Quiconque qui s’engage dans la Torah est aimé en haut, aimé en bas, et le Saint béni soit-Il écoute ses paroles, ne le quitte pas dans ce monde, et ne le quitte pas dans le monde à venir.

44) L’homme devrait s’engager dans la Torah jour et nuit, comme il est écrit, « Tu la devras méditer jour et nuit» et comme il est écrit « Si Mon alliance n’est pas avec toi jour et nuit ». Durant le jour, c’est le moment de travailler pour tous. Mais la nuit, le moment du repos, pourquoi est-il nécessaire de s’engager dans la Torah ? Il en est ainsi pour qu’il y ait un nom complet en lui. Comme il n’y a pas de jour sans nuit, et l’un est incomplet sans l’autre, ainsi la Torah doit être avec la personne jour et nuit, et la complétude sera avec l’homme jour et nuit.

Le jour est ZA et la nuit est Noukva. Quand l’homme s’engage dans la Torah jour et nuit, il unit ZA et Noukva, et c’est la complétude entière, comme il est écrit « Et il y eut soir et il y eut matin, un jour ».

45) La nuit est principalement de minuit et après. Et même si la première moitié de la nuit est incluse dans la nuit, à minuit, le Saint béni soit-Il vient dans leu jardin d’Eden pour jouer avec les justes qui sont là, et ensuite l’homme doit se lever et s’engager dans la Torah.

46) Le Saint béni soit-Il et tous les justes dans le jardin d’Eden, tous écoutent Sa voix. Il est écrit « Vous qui vous asseyez dans les jardins, les amis écoutent ta voix ; laissez-moi l’écouter ». « Vous qui vous asseyez dans les jardins » est l’assemblée d’Israël, Malkhout. La nuit, elle loue le Saint béni soit-Il avec la louange de la Torah. Heureux est celui qui participe avec elle dans la louange du Saint béni soit-Il dans la louange de le Torah.

47) Quand le matin vient, l’assemblée d’Israël, Malkhout, vient et joue avec le Saint béni soit-Il, et Il lui donne le sceptre de Hessed [grâce/miséricorde]. Mais pas seulement à elle, mais à elle et à tous ceux qui participent avec elle. Celui qui s’engage dans la Torah la nuit, le Saint béni soit-Il attire à lui un fil de Hessed le jour. C’est pourquoi Malkhout est appelée « L’étoile du matin », car elle loue le Saint béni soit-Il la nuit avec la louange de la Torah.

48) Quand le matin doit se lever, la lumière s’obscurcit et noircit, et l’obscurité est présente. Ensuite une femme adhère à son Mari, qui est la troisième garde, quand une femme parle avec son mari, c’est-à-dire ZON, de parler avec Lui, et elle va à Son palais.

49) Après quand le matin doit se coucher, la nuit brille et va et prend le soleil. Ensuite, toutes les portent se ferment, les ânes braient, et les chiens aboient. Quand la moitié de la nuit est passée, le Roi commence à s’élever et la reine, Malkhout, commence à chanter. Le Roi, ZA, vient et frappe à la porte du palais et dit « Ouvre pour moi, ma sœur, ma femme ». Et ensuite Il joue avec les âmes des justes.

50) Heureux est celui qui est éveillé à ce moment avec les paroles de la Torah. Pour cette raison, tous les enfants du palais de la reine doivent se lever à ce moment et louer le Roi. Tous louent devant Lui et la louange s’élève de ce monde, qui est loin de Lui, et cela est plus favorable au Saint béni soit-Il que tout le reste.

51) Quand la nuit part et le matin vient et s’obscurcit, le Roi et la reine sont en joie, en Zivoug, et Il lui donne des cadeaux, comme à tous les résidants du palais. Heureux est celui qui est dénombré parmi les résidants du palais.

52) « Et le Seigneur marchait devant eux ... le jour ». « Et le Seigneur » se réfère au Saint béni soit-Il et à Son tribunal, Malkhout, puisque le Vav de « Et le Seigneur » multiplie la Malkhout. La Shékhina voyage avec les patriarches, puisque « Marchait devant eux... de jour » est Abraham. « Dans une colonne de nuage » est Isaac, « Pour les guider sur le chemin » est Jacob, et « Dans une colonne de feu la nuit pour les éclairer» est le Roi David.

53) Et ils sont tous la haute, sainte Merkava [assemblée/char]. Abraham, Isaac et Jacob sont HGT, les trois jambes du trône et le Roi David est la quatrième jambe, ainsi Israël ira dans la complétude de tout et ainsi les pères verront leur rédemption. Pourquoi ont-ils marché de jour et de nuit, comme des gens en fuite ? Après tout, le Saint béni soit-Il les gardait et ils n’avaient pas peur, alors pourquoi s’en sont-ils allés comme des fugitifs ? Il en était ainsi afin qu’il y ait la complétude de tout en eux, puisqu’il n’y a de complétude que le jour et la nuit. Il en est ainsi parce que le jour est la qualité de ZA, et la nuit est la qualité de Noukva, et toute la complétude est dans leur adhésion ensemble, comme il est écrit « Et il y eut soir et il y eut matin jour un ».

54) « Et le Seigneur marchait devant eux dans une colonne de nuage de jour » est Abraham, Hessed, « Et dans une colonne de feu de nuit » est Isaac, Guévoura. Et où est Jacob, Tifféret ? Il est dit dans le premier mot, là il se trouve, comme il est écrit « Et le Seigneur » qui est Tifféret et Malkhout, et Jacob est Tifféret.

55) « Et dans une colonne de feu de nuit pour les éclairer » le jour, dans Hessed, et la nuit, dans Guévoura, afin que les Egyptiens les poursuivent avec leurs équipages et leurs cavaliers, pour honorer le nom du Saint béni Soit-Il, afin qu’ils soient noyés et qu’aucun d’entre eux ne reste. C’est pourquoi ils avaient besoin de la qualité de Guévoura, pour marcher jour et nuit.

Le miroir illuminant, ZA, est jour. Le miroir qui n’illumine pas est Malkhout, nuit. De plus, pour tromper les Egyptiens en disant que c’est la chance, et non que le Saint béni Soit-Il qui les sortit. C’est pourquoi ils marchèrent jour et nuit, comme des fugitifs.

56) Heureux sont Israël, que le Saint béni soit-Il sortit d’Egypte pour être Son lot et Son héritage. Selon la perspective du Yovel, Bina, il y a liberté pour Israël, et pour le futur il est écrit « En ce jour, il sera soufflé dans une grande corne ».

57) Et à cause du Yovel, ils se sont attardés cinquante ans après l’exode d’Egypte pour recevoir la Torah et pour s’approcher du mont Sinaï. Il en est ainsi pare qu’il y a cinquante portes dans le Yovel, et pour être corrigé en elles, ils avaient besoin de cinquante jours. Et puisqu’ils marchaient de jour, ils marchaient aussi de nuit, afin que tout soit un jour et qu’il n’y ait pas de séparation entre le jour et la nuit, qui sont ZON.

58) De plus, ils ont tous marché en paix et volontairement pour unir le jour et la nuit, qui sont ZON. Le jour où ils reçurent la Torah, il y avait cinquante jours complets, jours et nuits comme il se doit, puisqu’il n’y a pas de jour sans nuit et il n’y a pas de nuit sans jour. Il en est ainsi parce que ZA n’a pas de complétude sans Malkhout, et Malkhout n’a pas de complétude sans ZA.

Ainsi jour et nuit sont appelés « Un jour » comme il est écrit « Et il y eut soir et il y eut matin, un jour ». Et puisqu’ils marchèrent cinquante jours complets, tous ces cinquante jours du Yovel furent sur eux, étant les cinquante portes de Bina. Et ensuite la Torah leur a été donnée du côté du Yovel, et c’est pourquoi ils marchaient jour et nuit.

59) « Et il se fit qu’Isaac était vieux et que ses yeux s’obscurcissaient trop  pour voir ». Celui qui aime la méchanceté, ses yeux s’obscurcissent. La nuit, Malkhout, était inclue dans Isaac, qui est Guévoura, et la nuit n’est pas claire. De ce fait « Ses yeux s’obscurcirent trop pour voir ». Tout est un parce que l’inclusion de la nuit dans Isaac est le même chose que l’amour d’Isaac pour Esaü.

60) « Et il fut dit au roi d’Egypte que le peuple avait fuit ». Qui lui dit ? Ses sages et ses sorciers se ressemblèrent vers lui et lui annoncèrent que le peuple avait fuit. Pourquoi ont-ils dit cela ? Ils virent avec leur sagesse qu’Israël marchaient de jour et de nuit. Ils dirent « Ils doivent être en train de fuir ». De plus, ils virent qu’ils ne marchaient pas d’après un chemin direct, comme il est écrit « Revenez et campez devant Pi Hahirot ». Ils lui annoncèrent également ceci, et c’est pourquoi il partit à leur poursuite.

Et il prit six cent chars sélectionnés

61) « Et il prit six cent chars sélectionnés, et tous les autres chars d’Egypte avec des officiers sur eux tous », correspondant au nombre d’Israël, comme il est écrit « A peu près six cent milles hommes à pied, en plus des enfants. « Sélectionnés » correspond aux hommes d’Israël, qui sont la partie essentielle d’Israël. « Et tous les autres chars d’Egypte » sont le reste des chars, qui sont des subordonnés, derrière les six cents, et correspondent aux enfants en Israël, qui ne sont pas comptés parmi les six cent milles hommes à pied, mais sont leur subordonnés, comme il fut dit « en plus des enfants ». Et il fit tout cela selon le conseil des ses sorciers et de ses sages.

« Avec des officiers sur eux tous ». Il fit tout avec sagesse, ce qui correspond aux degrés élevés, qui viennent par deux avec un au-dessus de l’autre. Et ils se pressèrent, car ils étaient rapides en tout.

62) « Et il prit six cent chars sélectionnés ». Il est écrit « Le Seigneur commandera l’armée du ciel sur les hauteurs et les rois de la terre sur terre. » Quand le Saint béni soit-Il donne la gouvernance aux ministres des nations en haut, Il la donne à leurs peuples en bas. Quand Il les abaisse de leur degré d’en haut, Il abaisse leur peuple en bas. « Et il prit six chars sélectionnés » est leur assigné, qui les prit. Il conduit les chars du reste des nations, c’est-à-dire que ces six cent chars n’étaient pas d’Egypte, mais du reste des nations. Et ils tombèrent tous dans le camp de Sisera, c’est-à-dire les six cents chars sélectionnés, et ensuite tous les chars d’Egypte. Parce qu’il est écrit, « Et tous les chars d’Egypte », le « six cent chars sélectionnés » sont donc redondant. Cependant, bien sûr les six cent chars sélectionnés sont du reste des nations. C’est pourquoi il dit plus tard « Et tous les chars d’Egypte ».

63) Il est écrit « A moi, ma femme, tu ressembles à ma jument parmi les chars de Pharaon ». Par rapport aux chevaux de Pharaon, elle ressemble à une jument et c’est pourquoi ils la poursuivirent jusqu’à la mer. Pendant que Pharaon poursuivait Israël, il prit les juments et les attela au char d’abord, et attela les chevaux mâles derrières elle. Ainsi les chevaux mâles étaient chauffés par les juments, et les juments refusent et courent rapidement. Quand il s’approcha d’Israël, il prit les juments et les plaça à l’arrière, et mit les mâles devant, pour faire du mal Israël et pour mener la guère contre eux parce que pour la guerre, les mâles sont plus forts que les femelles.

64) De même « Et le Seigneur marchait devant eux de jour » et ensuite la Shékhina retourna à l’arrière d’Israël, comme il est écrit « Et l’ange de Dieu... a et alla derrière eux ». Pour cette raison « A moi, ma femme, tu ressembles » puisque Vav-Hey sont Tifféret et Malkhout, c’est-à-dire Lui et Son tribunal. Après, il est écrit « Et l’ange de Dieu alla », qui est Malkhout, « alla derrière eux ». Et Tifféret resta à marcher devant eux, pour combattre les Egyptiens. Il est écrit à propos de cela, « A moi, ma femme, tu ressembles » du mot Demamah [« tranquillité ». Damam est la racine des deux « pareil » et « tranquille »], puisqu’il la positionna derrière Israël, pour combattre les Egyptiens seul pour les effacer jusqu’à ce qu’il n’y en ait plus un seul.

Et Pharaon rapprocha

65) « Et Pharaon rapprocha » veut dire qu’il sacrifia son armée entière et ses véhicules pour faire la guerre [Hikriv a les deux sens « rapprocha » et « sacrifia »]. Nous avons aussi appris que Pharaon rapprocha Israël de la repentance. C’est pourquoi il est écrit, « Et Pharaon se rapprocha » et pas « Et Pharaon amena plus près ».

66) Il est écrit « O Seigneur, ils T’ont cherché dans la détresse ; ils ne pouvaient que murmurer une prière, Ton châtiment était sur eux » « Ils T’ont cherché dans la détresse » veut dire qu’Israël ne visitèrent pas le Saint béni Soit-Il dans les périodes de contentement, mais quand ils sont en détresse, et ensuite ils Le visitent tous. « Ils ne pouvaient que murmurer une prière » veut dire qu’ils prient tous avec des prières et des demandes et versèrent des prières devant Lui. Quand « Ton châtiment devant eux », quand le Saint béni soit-Il les visita dans Sa lanière. Ensuite le Saint béni soit-Il se tient sur eux en Rakhamim [miséricordes] et accueille leur voix, pour ses venger de leurs ennemis, et Il remplit de miséricorde sur eux.

67) Israël s’approchaient de la mer et virent la mer devant eux devenant tempête, ses vagues se dressant vers le haut. Ils avaient peur. Ils levèrent leurs yeux et virent Pharaon et son armée, les lance-pierres et les flèches, et ils étaient terrifiés. « Et les enfants d’Israël crièrent ». Qui causa à Israël de s’approcher de leur père dans les cieux ? C’était Pharaon, comme il est écrit « Et Pharaon s’approcha ».

68) « Et Moïse dit au peuple ‘Ne craignez pas’ » Heureux sont Israël qu’un berger tel que Moïse marche parmi eux. Il est écrit « Et Il se souvint des jours anciens, Moïse Son peuple ». « Et Il se souvint des jours anciens » est le Saint béni soit-Il. « Moïse son peuple » puisque Moïse était équivalent à la totalité d’Israël. Nous apprenons de cela que le berger du peuple est vraiment le peuple entier. S’il est récompensé, le peuple entier est juste, et s’il n’est pas récompensé, le peuple entier n’est pas récompensé et est puni à cause de lui.

69) « Tenez-vous là et voyez le salut du Seigneur ». Vous n’avez pas besoin de faire la guerre car le Saint béni soit-Il fera la guerre pour vous, comme il est écrit, « Le Seigneur combattra pour vous et vous resterez silencieux ». Cette nuit-là, le Saint béni soit-Il assembla Sa compagnie et condamna la condamnation d’Israël. Si les pères n’avaient pas prié pour Israël d’abord, ils n’auraient pas été sauvés du Din [jugement], le mérite de Jacob protégea Israël, comme il est écrit « Si le Seigneur n’avait pas été de notre côté, laisse Israël dire maintenant ». C’est Israël Saba, c’est-à-dire Jacob.

Le Seigneur combattra pour vous, et vous resterez silencieux

70) « Si à cause du Shabbat, tu te détournes de faire ce que tu veux pendant Mon saint jour. » Heureux sont Israël, car le Saint béni soit-Il les désire, pour adhérer à eux plus que toutes les autres nations dans le monde. Et de l’amour pour eux, Il les rapproche près de Lui et leur donna la Torah, et Il leur donna le Shabbat, qui le plus saint que tous les autres jours, et dans lequel il y a le repos de tout et joie pour tous. Le Shabbat est l’équivalent de la Torah, et celui qui respecte le Shabbat, c’est comme s’il gardait la Torah entière.

71) « Et appelle le Shabbat ‘un délice’, le saint jour du Seigneur ‘honorable’ ». C’est le délice de tout : le délice de l’âme et du corps, le délice des supérieurs et des inférieurs. « Et appelle » veut dire qu’Il l’invite, comme on invite un invité : avec une table dressée et une maison plus en ordre que les autres jours. « Et appelle le Shabbat », en avance, pour ajouter du régulier au saint. « Le saint jour du Seigneur » est Yom Kippour [le jour du jugement] puisque Yom Kippour et le Shabbat sont un.

72) « De rechercher ton propre plaisir et de parler tes propres paroles », afin que ton discours de Shabbat ne soit pas comme les paroles d’un jour régulier, puisque cette parole d’un jour régulier qui est parlé à Shabbat s’élève et évoque une parole régulière en haut et le Shabbat est endommage. Celui qui invite un invité devrait s’essayer lui et non avec un autre.

73) Cette parole qui sort de la bouche de l’homme, s’élève et évoque un éveil en haut, pour le meilleur ou pour le pire. Et celui qui s’assit dans les délices du Shabbat ne doit pas évoquer une parole d’un jour ordinaire, puisqu’il endommage le saint jour. Celui qui s’assoit dans la joie du Roi, il est inapproprié pour lui de quitter le Roi et de s’engager avec un autre.

74) Chaque jour, l’homme doit montrer un acte et évoquer un éveil en bas, de ce qu’il devrait évoquer. Cependant, à Shabbat, l’homme devrait seulement s’éveiller dans les paroles du Saint béni soit-Il et dans la sainteté du jour, et pas dans autre chose, puisqu’à Shabbat, il n’y a pas besoin d’un éveil d’en bas.

75) Quand Pharaon s’approcha, pour faire la guerre avec Israël, à ce moment le Saint béni soit-Il ne voulait pas du tout qu’Israël évoque un éveil d’en bas, puisqu’il y avait un éveil en haut parce que les pères évoquèrent tout d’abord cet éveil et leur mérite se tenait devant Lui. Ainsi, le Saint béni soit-Il ne voulait pas du tout qu’Israël s’éveillent d’en bas, comme il est écrit « Le Seigneur combattra pour vous et vous resterez silencieux ». « Restez silencieux » en effet, et ne pas évoquer ce que vous ne devriez pas. Ici le Saint nom est inclus dans les lettres gravées HaVaYaH, qui est Rakhamim, comme il est écrit, « Le Seigneur combattra pour vous », même si HaVaYaH est Rakhamim et la guerre est Din.

76) HaVaYaH est Rakhamim partout. Même s’Il fait les guerres et exécute le Din, ce Din est dans Rakhamim. Et ici il est écrit « Le Seigneur combattra pour vous » et aucun Rakhamim apparaissent du tout pour être dans ce Din, car il est écrit « Et aucun d’entre eux ne restera ».

77) Même ici, le Din était dans Rakhamim, puisque la mer les a couverts et ils sont morts et après la mer les a fait sortir. Le Saint béni soit-Il souhaitait pour leur honneur et ils furent enterrés dans la terre. Mais la terre ne souhaita pas les recevoir jusqu’à ce que le Saint béni soit-Il étendit sa droite vers elle et elle les reçut, comme il est écrit « Tu étiras Ta main droite, la terre les avala ». Pour cette raison, ce Din était dans Rakhamim.

78) Pour cette raison, le Saint béni soit-Il ne voulait pas qu’Israël évoquent quelque chose dans le monde en bas. Si Israël avaient évoqué quelque chose en bas, les Rakhamim ne seraient pas éveillés ici et le Din n’aurait pas été effectué avec Rakhamim. Il est écrit « Le Seigneur combattras pour vous, et vous resterez silencieux » c’est-à-dire ne suscitez rien parce que le nom du Seigneur doit s’éveiller sur eux afin que le Din soit fait avec Rakhamim. De ce fait, vous ne devez pas faire de défaut, évoquer quelque chose d’autre, c’est-à-dire Din sans Rakhamim, puisqu’un éveil d’en bas activerait seulement le Din.

79) Il est écrit « Et le Seigneur sortira et combattra ces nations ». Est-ce que ce Din était avec des Rakhamim ? En effet, le Din était avec Rakhamim, puisque leur mort n’était pas comme la mort du reste des peuples dans le monde. Au lieu de cela, le Saint béni soit-Il eut de la miséricorde pour eux qu’ils ne soient pas comme la mort du reste des peuples dans le monde, qui furent tués avec facilité, sans chagrin. Il est écrit « Leur chair pourrira alors qu’ils se tiendront sur leur pieds ». Ainsi le Din était dans Rakhamim.

80) Partout, ce nom est Din dans Rakhamim, sauf à un endroit, où il est écrit « Le Seigneur avancera comme un guerrier ». Est-ce que le Saint béni soit-Il est comme un guerrier et pas un réel guerrier ? Il changera Ses vêtements et portera d’autres vêtements. En d’autres mots, Il changera Sa Midat ha Rakhamim [qualité de miséricorde] et portera des habits de Din, comme un homme de guerre Il changera ses armes de Rakhamim pour Din. Ainsi, dans ce lieu, les Rakhamim ont été changés en Din.

81) Pourtant, il y a plus de Din ici que de Rakhamim. Et pourtant il y a Rakhamim en Lui, comme il est écrit « Le Seigneur avancera comme un guerrier ; Il excitera son zèle comme un homme de guerre », et pas comme un vrai guerrier, qui est tout Din. « Comme un homme de guerre » et pas un réel homme de guerre, qui est tout Din. En effet, même s’Il exécute Din, Il a de la miséricorde pour Ses créations, de ce fait « Le Seigneur combattra pour vous », en effet, « Et vous resterez silencieux », ainsi vous n’éveillerez pas que le Din. Heureux sont Israël, que le Saint béni soit-Il a choisis comme Son lot et son héritage, comme il est écrit, « Car la part du Seigneur est Son peuple ; Jacob est le lot de Son héritage ».

Pourquoi cries-tu vers Moi ?

82) « Et le Seigneur dit à Moïse, ‘Pourquoi cries-tu vers Moi ?’ » Il est écrit « Et le Seigneur assigna un grand poisson pour avaler Jonas … et Jonas pria le Seigneur son Dieu dans l’estomac du poisson. » Pourquoi est-il écrit ci-dessus « Et le Seigneur assigna un grand poisson » ? Asigner veut dire attribuer.

83) Il aurait dû dire « Et le Seigneur attribua Jonas au poisson », c’est-à-dire qu’il est la portion que le Saint béni soit-Il envoya au poisson. Cependant, certainement, le poisson était le lot pour Jonas, pour le garder de tous les autres poissons de la mer et pour l’avoir dissimulé en lui. Et quand le Seigneur l’amena dedans, Jonas vit dans ses intestins l’immensité de ses intestins comme si c’était un grand palais. Aussi, les deux yeux du poisson brillèrent comme le soleil, et un joyau était dans ses intestins, illuminant pour lui, et il vit tout ce qui était dans la mer et dans la profondeur.

84) Ainsi, qu’est-ce que cela veut dire quand il est écrit « J’ai appelé depuis ma détresse », parce que de cela, il ne semble pas qu’il ait eu ce confort là-bas. Certainement, après que le poisson montra tout ce qui était dans la mer et dans la profondeur, il mourut, car il ne pouvait le supporter trois jours, et ensuite cela devint un trouble pour Jonas.

85) Quand Jonas vit tout ce confort, il fut ravi. Saint béni soit-Il dit « De quoi as-tu besoin de plus ? Est-ce pour cela que Je t’ai amené ici ? » Que fit le Saint béni soit-Il ? Il tua ce poisson, et tous les autres poissons dans la mer qui encerclaient ce poisson. Une morsure de ce côté, et une morsure de l’autre côté, et ensuite Jonas se vit lui-même avec des problèmes. Immédiatement, « Et Jonas pria le Seigneur son Dieu dans l’estomac du poisson. »

86) Au début le texte l’appelle « poisson » et maintenant il l’appelle « poissons », puisqu’il était déjà mort, comme il est écrit « Et les poissons qui sont dans le Nil mourront ». Et ensuite il est écrit « J’appelai de ma détresse ». Il n’est pas écrit « J’étais en détresse, ou je me trouvais en détresse » mais « J’ai appelé de ma détresse » c’est-à-dire que le poisson de la mer me causait de la détresse. Comme il est écrit « J’ai pleuré pour de l’aide depuis l’estomac du Shéol » [l’enfer] puisqu’il mourut. Il n’est pas écrit « De l’estomac d’un vivant » ou « De l’estomac d’un poisson », mais en effet, il était mort et c’est pourquoi il était appelé « Shéol ».

87) Quand il pria sa prière, le Saint béni soit-Il l’accepta, ressuscita ce poisson, et l’amena sur la terre ferme devant les yeux de tout le monde, comme il est écrit « Et le Seigneur commanda au poisson, et il vomit Jonas » et tout le monde vit l’acte du Saint béni soit-Il.

88) « Et Jonas pria le Seigneur son Dieu », c’est-à-dire il pria vers le lieu où il était attaché, la qualité de Malkhout. Il est écrit « Le Seigneur son Dieu » et il n’est pas seulement écrit « Et il pria le Seigneur » mais « Le Seigneur son Dieu ». Cela indique la qualité à laquelle il était attaché. Ici aussi, « Et le Seigneur dit à Moïse ‘Pourquoi cries-tu vers Moi ?’ » C’est précisément « Vers Moi », vers Ma qualité, qui est Tifféret, à laquelle Moïse était attaché. Cependant, la chose dépend de la chance, comme il est écrit « L’ouverture de la Mer Rouge se déploya de Mazla [chance/fortune], est qui est la sainte Dikna.

89) « Parle aux enfants d’Israël et ils partiront », c’est-à-dire qu’ils partiront de beaucoup de paroles, car maintenant ce n’est pas le moment de la prière. A quel lieu leur a-t-il commandé d’aller. Après tout, ils étaient à la mer. Cependant, cela concerne avant, quand il est écrit « Pour cries-tu vers Moi » c’est-à-dire vers Tifféret, et ils se tenaient tous dans ce lieu, Tifféret, car tout Israël étaient attachés à Tifféret. C’est pourquoi il dit « Et ils partiront », c’est-à-dire qu’Israël partiraient d’ici, de Tifféret, et iront se connecter à Mazla, qui est Dikna, car maintenant ce n’est pas le moment de Tifféret, mais la chose dépend de Mazla.

Lève ton bâton

90) « Et toi, lève ton bâton et étire ta main sur la mer ». « Ton bâton » est celui où le Saint nom est inscrit. « Et étire ta main » du côté du Saint nom. Et quand les eaux voient le Saint nom, elles fuiront loin de lui. De ce fait, « Et étire ta main » du côté du bâton car tu auras besoin des autres côtés du bâton pour d’autres choses – pour frapper le rocher.

91) Parfois ce bâton est appelé le « bâton de Dieu », et parfois, « le bâton de Moïse ». Cependant, tout est un, que tu dises « le bâton du Saint béni soit-Il» ou « le bâton de Moïse ». Ce bâton est pour évoquer le côté de Guévoura. C’est pourquoi il est écrit, « Etire ta main » c’est-à-dire la main gauche, qui est du côté de Guévoura.

92) Malheur à ceux qui ne voient pas et qui ne regardent pas dans la Torah. La Torah appelle devant eux chaque jour, mais ils ne remarquent pas. Du côté de Guévoura, les eaux se réveillent dans le monde et les eaux sortent. Et maintenant le Saint béni soit-Il voulut assécher l’eau. Pourquoi est-il dit « Et étire ta main » qui est la main gauche, Guévoura ?

93) « Lève ton bâton » est assèche l’eau, et « Etire ta main » est pour ramener l’eau, pour évoquer le côté de Guévoura pour ramener l’eau sur les Egyptiens. C’est pourquoi les deux choses sont là, comme il est écrit « Lève ton bâton » et « étire ta main sur la mer et ouvre la ». L’une est pour assécher l’eau et l’autre est pour ramener l’eau sur les Egyptiens.

94) Comment la terre ferme est faite dans la mer ? Après tout, il y avait des profondeurs là. Le Saint béni soit-Il réalisa un miracle dans un miracle, comme il est écrit « Les profondeurs étaient gelées  au cœur de la mer » et ils marchaient sur la terre dans la mer comme il est écrit « Et les fils d’Israël passeront au milieu de la mer sur la terre ferme».

Et Il enleva la roue de ses chars

95) « Et j’ai regardé les animaux, et vois, une roue était sur la terre à côté des animaux ». Le Saint béni soit-Il montre sa gouvernance en tout, et Sa gouvernance ne sera pas enlevée pour toute l’éternité.

96) « Et Il fait la gouvernance avec les patriarches ». Il prit Abraham et nourrit le monde avec lui, comme il est écrit « Ce sont les générations du ciel et de la terre BeHibaram [quand elles furent créées] » Ne prononce pas Behibaram mais BeAvraham [en Abraham], dans lequel le ciel et la terre existaient. Il prit Isaac et planta le monde avec lui, qu’il puisse persister pour toujours, comme il est écrit « Et J’établirai Mon alliance, Isaac. » Il prit Jacob, l’assit devant Lui, joua avec lui, et fut glorifié en lui, comme il est écrit « Israël en toi Je serai glorifié ».

97) Jacob est accroché à l’arbre de la vie, dans lequel il n’y a jamais de mort, car tout de la vie a évolué dans cet arbre, et il donne la vie à tous ceux qui s’accrochent à lui. Pour cette raison, Jacob ne mourut pas. Quand est-il mort ? Quand il est écrit « Et il assembla ses pieds jusqu’au lit. »

Le lit est comme il est écrit « Vois, c’est le lit de Salomon », qui est Malkhout. Et parce qu’il est écrit de ce lit, « Ses jambes [à elle] descendent vers la mort » il est écrit « Et il assembla ses pieds jusqu’au lit ». Et ensuite « Il périt et fut assemblé jusqu’à son peuple ». Cependant, tant qu’il adhérait à l’arbre de vie, qui est ZA, il ne mourut pas, puisqu’il n’y a mort que du côté de Malkhout, et le Saint béni soit-Il fit de Jacob le sénior des patriarches, comme il est écrit « Jacob, que J’ai choisi ».

« Et je regardais vers les animaux, et vois, une roue était sur la terre à côté des animaux ». Comment ce texte se réfère-t-il au verset « Et Il enleva la roue des chars » ? Les animaux sont dans HGT de ZA jusqu’au Khazéh, et les roues sont du Khazéh en bas de NHY de ZA, où il y a Noukva de ZA.

Il y a deux points dans Noukva de ZA : 1) le point qui est adouci dans Bina, qui est Rakhamim et il est appelé Miftakha [clef] ; 2) le point non adouci de Midat ha Din [qualité de jugement] qui est appelé Man’oula [serrure].

Selon la perspective du deuxième point, Malkhout n’est pas digne de la lumière supérieure parce que le Tsimtsoum est sur elle, et toutes les Mokhin qu’elle reçoit se réfèrent seulement au premier point appelé Miftakha. De ce fait, le second point est dissimulé dans le premier, et le premier point est dévoilé et domine. Par cette correction, Malkhout est digne de recevoir des Mokhin.

C’est pourquoi il est écrit « Et je regardais les animaux, et vois, une roue était sur la terre à côté des animaux ». Même s’il y a deux points dans Malkhout, comme il est écrit « Leur apparence et leur action étant d’une roue dans une autre », car la roue de Man’oula est dissimulée dans la roue de Miftakha. Quand même, seule une roue travaille dedans, la Miftakha, et l’autre roue est complètement indétectable. Toutes les Mokhin de Malkhout dépendent de la correction de la roue de Miftakha, et d’autant plus ainsi la Sitra Akhra, qui reçoit d’elle. Quand Il souhaita détruire l’Egypte, Il enleva cette correction, comme il est écrit « Et Il enleva la roue de ses chars ».

La Merkava supérieure [char/assemblée] est la racine de toutes les Merkavot [pluriel de Merkava], HGT de ZA et Malkhout, du Khazéh de ZA et en haut. Les patriarches sont la Merkava, et quand il est dit « Il fait la gouvernance avec les patriarches », cela veut dire que Bina fit la gouvernance dans HGT de ZA, qui sont les jambes de sa Merkava.  Il prit Abraham et nourrit le monde avec lui parce qu’Abraham est la ligne droite, Hessed de ZA, dans laquelle le monde, qui est Malkhout, existe. Il en est ainsi parce qu’aussi longtemps que Hokhma en elle ne s’habille dans Hessed de ZA, elle n’a pas d’existence.

Il prit Isaac et planta le monde avec lui, puisqu’Isaac est la ligne gauche, Guévoura de ZA, de qui Malkhout est construite, car Malkhout fut construite de la ligne gauche de ZA. Ainsi, Isaac la planta et Abraham seulement l’a fait exister, l’habillant avec Hassadim. Il prit Jacob et l’assit devant Lui, au milieu, puisque Jacob est la ligne médiane, Tifféret de ZA, qui décide entre deux lignes, droite et gauche, faisant vivre l’illumination des deux. Quand il est écrit « Il joua avec lui et fut glorifié en lui », c’est parce que s’il n’y avait pas la ligne médiane, il n’y aurait pas de lumière dans Bina.

Jacob est accroché à l’arbre de vie parce que l’arbre de vie est accroché à Bina, où il y a la vie, et est appelé « l’arbre de vie ». Pour cette raison Jacob ne mourut pas, car il n’y a pas de prise de la Sitra Akhra en lui. Cependant, quand il se connecte à la Noukva, il y aura une prise dans la Sitra Akhra parce que la Noukva est connectée à lui.

Et quand est-il mort ? C’est quand il est écrit « Et il assembla ses pieds jusqu’au lit » quand il se connecta à Malkhout, alors il mourut. Il en est ainsi parce qu’il est écrit de son lit « Ses jambes descendent jusqu’à la mort » puisqu’elle fournit la Sitra Akhra, qui sont la mort, et tout ce qui est pour la Sitra Akhra, ils reçoivent de Malkhout, Noukva de ZA.

Cela explique les quatre jambes de la Merkava supérieure, Bina, qui sont HGT de ZA et Noukva recevant d’eux. Ils sont aussi appelés les « quatre animaux ». Les quatre jambes de la Merkava inférieure, du Khazéh et en bas, sont NHYM, et elles sont appelées « roues », à cause de la roue dans la roue qui est construite en eux, puisque la partie entière sous Khazéh de ZA appartient à Noukva qui est corrigée dans une roue.

98) Tous les camps en haut se déploient des quatre camps de la Shékhina, les roues. Aussi, tous les camps sont accrochés les uns aux autres, degrés dans degrés, les supérieurs et les inférieurs s’enchainent les uns les autres et s’incorporent les uns dans les autres. Et il y a un saint animal sur eux – Noukva du Khazéh de ZA et en haut – où il y a quatre animaux.  Noukva est le quatrième animal, et toutes les masses et les camps voyagent sous sa main, sous son autorité, allant près d’elle et campant près d’elle. Il en est ainsi parce que tous les chars, les animaux, et les roues n’ont que ce qu’ils reçoivent de cet animal supérieur.

99) C’est un animal auquel tous les autres animaux s’accrochent. Plusieurs animaux se déroulent de lui, c’est-à-dire beaucoup d’animaux tombent en cascade les uns des autres et étaient inclus degré dans degré. Et tous les supérieurs et les inférieurs vont et naviguent sur la mer, dans Noukva. Les supérieurs sont inclus en elle, lui donnant, et les inférieurs sont inclus en elle, recevant d’elle, comme il est écrit « C’est la mer, grande et large ».

100) Quand la mer élève ses vagues, les Dinim, tous les navires montent et descendent, comme il est écrit, « Ils s’élevaient aux cieux, et ils descendirent aux profondeurs ». Une tempête était présente, un vent fort allait sur lui avec force. Et les poissons de la mer s’éparpillent de tous les côtés : certains à l’est, certains à l’ouest, certains au nord, et certains au sud. Et tous les peuples dans le monde – sur lesquels ces poissons de la mer voient une inscription, à cause de leur péché – les prennent et les avalent dans les grottes de poussière.

Quand les inférieurs pèchent, la correction de la dissimulation de la roue dans une roue est corrompue à cause d’eux, et Malkhout de Midat ha Din [qualité de jugement] apparaît, c’est-à-dire que de sa perspective, Malkhout, la mer, n’est pas digne de recevoir les lumières. De ce fait, les navires en mer, qui sont comme les Merkavot [chars/assemblées] sur la terre ferme, montent et descendent et sont à la limite de la brisure. Et les poissons de la mer, qui sont les anges dans Malkhout – qui étaient connectés aux quatre directions, qui sont HG TM – parce que cette lumière est partie, ce lien de HG TM s’est desserré et ils s’éparpillent chacun de son propre côté, d’où il était déployé. Et les peuples du monde qui corrompirent leurs voies et le causèrent, parce que leur péché est inscrite en eux, les avalent dans les grottes de poussière, dans Malkhout de Midat ha Din, puisque la poussière est le nom de Malkhout, et Midat ha Din qui apparaissait en elle est appelée « une grotte ».

101) Tous les navires ne bougent pas de leurs lieux et ni ne montent ni descendent, sauf au moment où un leader de la mer vient et sait comment compléter le vent de tempête de la mer. Quand il monte sur la mer, il calme sa colère et le repos est trouvé. A ce moment, tous les navires vont directement et ne devient pas à droite ou à gauche comme il est écrit, « Là les navires vont, ce Léviathan que Tu as créé pour jouer avec ». C’est Yessod de ZA, la ligne médiane, et tous les poissons de la mer s’assemblent dans leurs lieux, et tous les animaux sont heureux avec lui, et les animaux du champ supérieur sont heureux comme il est écrit « Et tous les animaux du champ joueront là ».

Le vent de la tempête qui vient à la mer et les navires qui montent et descendent sont déjà le début de la correction. Il en est ainsi parce que durant les Dinim [jugements] la mer gèle, car la mer gèle durant les Dinim et les navires en elle, ne peuvent pas bouger de leurs lieux, sauf au moment où un leader de la mer vient, la ligne médiane, et élève le Massakh de Hirik. A ce moment, ce vent de la tempête apparaît d’abord, c’est-à-dire Malkhout de Midat ha Din, et les navires montent et descendent. Après, il l’adoucie dans Midat ha Rakhamim [qualité de miséricorde] jusqu’à ce qu’elle soit digne de la réception de la lumière. C’est le sens de « Il sait comment compléter le vent de tempête », c’est-à-dire il sait comment l’adoucir dans Midat ha Rakhamim, et ensuite il unit la droite et la gauche l’une dans l’autre. C’est le sens des mots « Tous les navires vont directement et ne devient pas à droite ou à gauche », mais sur la voie de la ligne médiane.

102) Comme il y a en haut dans HGT de ZA, il y a en bas dans NHY de ZA. Et comme il y a en bas, il y a la mer d’en bas, dans Malkhout. De plus, comme c’est en haut dans HGT de ZA, il y a dans la mer supérieure, dans Bina. Et comme il y a en haut, il y a dessous dans NHY de ZA. Et comme il y a en bas, il y a dans la mer en bas, Malkhout.

103) Le Gouf [corps] de la mer supérieure est Bina ; sa longueur et largeur, la tête et les bras, ainsi que le corps, tout comme il doit être, et tous sont appelés par son nom. De même, dans la mer en bas, Malkhout, il y a la tête de la mer, les bras de la mer, et le corps de la mer.

Et comme il y a en haut dans HGT de ZA, comme il y a quatre roues de la Merkava [char/assemblée] dans ZA,  HGT de ZA et Noukva, ils sont inclus dans la mer supérieure, dans Bina aussi. Et HGT ils sont appelés « bras », HG et Gouf sont Tifféret, et GAR sont Rosh [tête].

104) « Zabulon résidera sur les bords de mer... et ses flancs seront en direction de Sidon ». Mais il y avait une mer dans son héritage ; pourquoi est-il dit « sur les bords de mer » ? Les bords de mer sont comme il est écrit « Qui sortit de la cuisse de Jacob », puisque Zabulon était la cuisse droite du Gouf, Netsah. C’est pourquoi il est écrit « Son flanc ». Le Lac de Tibériade était dans son héritage, et de là était l’escargot pour l’azur.

105) Il y a plusieurs Merkavot sur Merkavot, les roues de la Merkava tournent rapidement, et les supports de la Merkava ne se découragent pas de les chevaucher. La Merkava de l’assigné sur l’Egypte n’est pas trouvé pour être une Merkava complète, car il est écrit, « Et Il enleva les roues de ses chars ». Il y avait plusieurs Merkavot allant sur le support d’une roue, sur lesquelles il était assigné, puisque ce fut enlevé de sa domination. Quand ce fut enlevé de sa domination, toutes les Merkavot ont été enlevées de leur gouvernance et ne sont pas parties. Ensuite, tous ceux en bas dans ce monde furent enlevés de leur domination, comme il est écrit « Sur l’Egypte, sur Pharaon, et sur ceux qui lui font confiance ».

Il était dit que plusieurs Merkavot allaient sur le support d’une roue, c’est-à-dire sur une unique roue, le point de Malkhout qui est corrigé dans Midat ha Rakhamim, sans lequel elles ne seraient pas dignes de la réception de la lumière. Il en est ainsi parce qu’une fois la correction de Malkhout qui a été adoucie dans Midat ha Rakhamim a été enlevée, toutes les Merkavot ont été enlevées de leur domination et ne sont pas parties, car elles n’étaient plus dignes de recevoir la lumière. Ainsi, leur domination a été enlevée et c’est pourquoi ils ne pouvaient pas partir.

106) A ce moment, la gouvernance d’Egypte gouvernait toutes les autres nations, puisque le pouvoir des Egyptiens fut brisé, c’est-à-dire le pouvoir de la Malkhout adoucie d’où les Egyptiens tétaient tout leur pouvoir, le pouvoir du reste des nations se brisa comme il est écrit « Ensuite les chefs d’Edom furent alarmés ». Il est aussi écrit « Les peuples ont entendu, ils frémissent », puisqu’ils s’accrochaient tous au travail d’Egypte, et s’accrochaient aux Egyptiens pour les délivrer. A ce moment, ils demandaient tous l’aide de l’Egypte pour devenir plus fort. Pour cette raison, leurs mains devinrent sans énergie quand ils entendirent parler des actes puissants que le Saint béni Soit-Il exécuta en Egypte, ils ne pouvaient pas le supporter et tous de trembler et de se briser de leur gouvernance.

107) Certainement, quand leur pouvoir se brisa en haut, le pouvoir de tous ceux qui y s’accrochaient se brisa, parce que la force de tous en haut a été brisée, tous ceux en bas se brisèrent à cause de la force qui a été brisée en premier. Pour cette raison « Et Il enleva la roue de ses chars » veut dire le pouvoir d’en haut. « Et ils les conduisaient avec difficulté » puisque lorsqu’il se brisa, ils n’allèrent pas.

108) Il n’est pas écrit « Et Il enleva les roues de ses chars » ou « La roue de son char ». Le deux sont au pluriel ou les deux sont au singulier. Cependant, il est écrit « Et Il enleva la roue de ses chars » où la roue est au singulier et chars au pluriel. Il en est ainsi parce que la roue est la force auquel ils adhéraient tous. C’est pourquoi ce fut dit au singulier.

109) Heureux sont Israël, car le Saint béni soit-Il souhaite adhérer à eux et être une partie d’eux, et ils seront Sa part, comme il est écrit « Et adhèrent à Lui ». Il est aussi écrit « Et vous qui adhérez le Seigneur votre Dieu ». C’est vraiment « Le Seigneur » et il est écrit « Car Jacob a choisi Koh pour lui-même ». Et il est écrit, « Car la part du Seigneur est Son peuple, Jacob le lot de son héritage », c’est-à-dire Il les prit de la graine de sainteté pour être Son lot. Mais la Sitra Akhra et les nations du monde n’ont pas de prise quelle qu’elle soit dans ZA. Pour cette raison, Il leur a donné une haute et sainte Torah, qui a été cachée pendant deux milles ans avant que le monde soit créé. Et pour Son amour, Il l’a donnée à Israël, pour la suivre et pour y adhérer.

110) Tous les camps en haut et toutes les Merkavot sont accrochés les uns aux autres degré-à-degré ; les supérieurs et les inférieurs sont liés ensemble comme il est écrit « C’est la grande mer ». Et le saint animal est sur eux, Noukva de ZA de Khazéh et en haut, recevant des trois animaux de ZA, et elle est le quatrième animal, de qui tout le monde reçoit, même les Merkavot de la Sitra Akhra et les nations du monde. Toutes les masses et les camps voyagent sous sa main [à elle], allant selon ses paroles et s’arrêtant selon sa parole. Quand elle part, tout le monde part, puisque tout le monde est accroché à elle.

111) Quand le Saint béni soit-Il souhaita enlever les masses de Pharaon en bas, Il enleva d’abord leur pouvoir en haut. Il l’enleva ce haut et saint lieu, le point de Malkhout qui est adoucie dans Bina, qui est établi sur le saint animal qui dirige toutes ces Merkavot du ministre d’Egypte en haut. Il en est ainsi parce que toutes les Merkavot sont en sa possession, même celle du Sitra Akhra. Quand celle-ci est partie, tous les camps et les Merkavot ne peuvent conduire. Et comme ils ne pouvaient plus, la gouvernance de l’assigné sur l’Egypte a été enlevée et il fut pris à travers un feu brûlant. Et ensuite la gouvernance de l’Egypte fut enlevée. C’est pourquoi ils dirent « Laisse nous fuir des enfants d’Israël ». Quelle est la raison ? C’est parce qu’ils virent l’assigné sur les Egyptiens être brûlé dans le feu.

112) Quand Israël approchaient de la mer, le Saint béni soit-Il appela le ministre assigné sur la mer et lui dit « Quand J’ai créé le monde, Je t’ai assigné sur la mer, et J’ai une condition vis-à-vis de la mer : ses eaux doivent se diviser devant Mes fils. Maintenant il est temps pour Mes fils de passer à travers la mer. » Après il est écrit « Et la mer regagna sa force à l’aube ». Qu’est-ce que « Regagna sa force » ? C’est selon la condition qu’elle avait vis-à-vis du Saint béni soit-Il quand Il créa le monde, puisque « [selon] sa force » comprend les mêmes lettres que « selon sa condition » [en hébreu].

113) Israël étaient à la mer, et Israël virent les vagues de la mer monter et descendre. Ils élevèrent leurs yeux et virent Pharaon et ses masses. Ils eurent peur et crièrent. Il est écrit « La mer vit ». Qu’est-ce que la mer a vu ? Elle vit le cercueil de Joseph et s’enfuit devant lui puisqu’il est écrit de Joseph « Il fuit et alla dehors » De ce fait, grâce à cela, la mer vit et fuit. Il est aussi écrit « Et Il enleva la roue de ses chars… Et Egypte dit ‘laisse nous nous enfuir d’Israël » puisqu’ils virent comme si le pays d’Egypte était consumé par le feu. Ensuite ils dirent « Laisse nous nous enfuir des enfants d’Israël ».

114) Quand le Saint béni soit-Il souhaita enlever le gouvernement dans la terre, Il ne fait pas ainsi jusqu’à ce qu’Il enlève son gouvernement dans le firmament. Et Il n’enlève pas le firmament jusqu’à ce qu’Il assigne un autre à sa place, afin que leur service dans le firmament ne soit pas déficient, pour garder ce qui est écrit « Et à qui Il veut, il le donnera ».

115) « Seigneur, notre Seigneur, comme Ton nom est grand sur toute la terre ». Quand le Saint béni soit-Il souhaite briser le pouvoir des nations idolâtres, Il intensifie Son Din sur elles et les brise et enlève leur gouvernement de devant Lui.

116) « Qui donne Ta splendeur sur les cieux ». Qu’est-ce « Qui donne Ta splendeur » ? C’est la plus profonde de toutes les rivières, Bina. David pria sa prière pour déployer d’elle sur les cieux, ZA, et c’est le « Qui », qui est le nom de Bina, comme il est écrit « Je serai qui Je serai ».

117) Quand cette rivière, la plus profonde de toute, Bina, se déploie et sort sur les cieux, ZA, tout est en joie et la reine, Malkhout, est couronnée avec le Roi, ZA, et tous les mondes sont joyeux et la gouvernance des nations idolâtres est enlevée de la gouvernance de la reine. A ce moment, tous ceux qui sont accrochés à elle lèvent leurs têtes.

121) « Et Aaton prit Elishéva, la fille de Amminadab, la sœur de Nahshon, pour femme ». L’assemblée d’Israël, Malkhout, est appelée Elishéva, d’après les Shéva [sept] Sefirot en elle. Aaron est son garçon d’honneur, pour établir la maison, pour la servir, et pour l’amener au Roi, ZA, pour se lier ensemble. Désormais, chaque prêtre qui sert au Temple est le garçon d’honneur de Malkhout, comme Aaron.

122) Akhimélekh était un grand haut prêtre. Tous ces prêtres avec lui étaient tous les garçons d’honneur  la reine, c’est-à-dire Malkhout. Quand ils furent tués, la reine resta seule, sans un Zivoug avec ZA, et son garçon d’honneur était perdu. Ainsi, il n’y avait personne pour servir devant elle, pour établir sa maison, et pour la délecter dans l’accouplement avec le Roi.

Depuis ce jour et après elle bougea vers le côté gauche et se tient sur le monde, menaçant pour tout le monde, tuant pour Saül et pour ses fils. Plusieurs milliers et plusieurs dizaines de milliers d’Israël moururent, et ce péché pend toujours jusqu’à ce que Sennachérib vienne et surprit tout.

123) Il est écrit « Pourtant aujourd’hui chez Nob ». C’est le jour élevé, l’assemblée d’Israël, Malkhout, qui a perdu son garçon d’honneur, qui resta sans droite, pour adhérer à la gauche, puisque le prêtre est la droite. Pour cette raison, « Pourtant aujourd’hui chez Nob », pour demander le jugement pour le massacre de Nob, la cité des prêtres, jusqu’à ce qu’il soit écrit à propos de ce péché. « Et le Liban tombera grâce au Tout Puissant ».

124) Il est écrit « La colline de Saül a fuit » Saül est là parce qu’il tua le prêtre dans Nob et causa au bras droit d’être déraciné du monde. A cause de son péché, ceux de son lieu de résidence, la colline de Saül, fuirent devant le roi d’Assyrie. Depuis ce jour, aucun homme n’est passé par ce lieu, pour éviter de se mettre en danger.

125) Heureux est l’homme qui a trouvé la sagesse. C’est un homme auquel le Saint béni soit-Il a donné un trésor sur la voie : la face de la Shékhina. Il est écrit à propos de cela, « Mais le chemin des justes est comme la lumière de l’aube ».

126) « Pour David, un psaume. La terre est au Seigneur, et tout ce qu’elle contient » A un autre endroit, il est écrit « Un psaume de David ». « Pour David un psaume » suggère le chant que David dit à propos de l’assemblée d’Israël, Malkhout. « Un psaume de David » suggère le chant que David dit de lui.
127) “La terre est au Seigneur, et ce qu'elle renferme” Le Seigneur est le Saint béni soit-Il, ZA. La terre et ce qu'elle renferme est l'assemblée d'Israël, Malkhout. Et sa multitude qui se connecte à elle est appelée “ et ce qu'elle renferme “, comme il est écrit “La terre entière est remplie de Sa gloire.” “Le monde et ceux qui y résident.” La terre en dessous est appelée “Le monde” et il s'accroche au Din [jugement] en haut, de Malkhout, comme il est écrit “Et Il jugera le monde dans la justice” Que ce soit les individus, une nation, ou le monde entier, ils sont jugés par ce Din, le Din de Malkhout, appelé Tsedek [Justice].

128) Pharaon se nourrit de ce Din jusqu'à ce que lui et tout son peuple furent perdus. Puisque ce Din de Malkhout s'éveilla sur eux, cet assigné qui était assigné sur eux pour les dominer fut retiré et enlevé, alors tout le monde en bas fut perdu comme il est écrit “Et Il enleva la roue de ses chars”. “La roue de ses chars” veut dire les chars de Pharaon. Et leur roue est l'assigné qui les gouverne. Ainsi, ils moururent tous en mer, dans la mer supérieure, dans Malkhout qui était éveillée sur eux et par laquelle ils furent effacés. C'est pourquoi ils se sont noyés dans Yam Souf [la mer Rouge], car elle marque la Sof [fin] des degrés, Malkhout, par laquelle ils furent effacés.

129) “Et Il les fit le conduire lourdement.” Un homme est guidé sur la route que laquelle il marche. En ce qui concerne Pharaon il est écrit “Mais le cœur de Pharaon fut alourdi”. C'est avec cela qui le Saint béni soit-Il guida Pharaon, avec une véritable lourdeur. Le Saint béni soit-Il lui dit “Tu as alourdi ton cœur, Je t'ai conduit en lui” Ainsi, “Et Il les fit le conduire lourdement.”
130) “Les Egyptiens dirent 'Laisse nous fuir'“ “Les Egyptiens dirent” est l'assigné qui était assigné sur l'Egypte, leur ministre en haut. Puisque son gouvernement a été renversé, comment peut-il poursuivre Israël?

131) Il en est certainement ainsi, mais “Les Egyptiens dirent” n'est pas leur assigné, mais l'Egypte d’en bas. “Car le Seigneur combat pour eux contre les Egyptiens” veut dire l'Egypte d’en haut, leur assigné. Et puisque leur force se brisa en haut, leur force et leur puissance se brisa en bas, comme il est écrit “Car le Seigneur combat pour eux contre les Egyptiens”. Précisément, contre l'Egypte, qui est leur force en haut, leur assigné.
Où il est écrit : « Le roi d’Egypte » et ne dit pas Pharaon, il se réfère au ministre assigné sur l’Egypte. Ici aussi, en Egypte, il est celui assigné sur l’Egypte. Mais ici quand il dit : « Les Egyptiens dirent ; laisse-nous fuir des enfants d’Israël », cela se réfère à l’Egypte d’en bas, car il avaient vu que la force et la puissance de leur assigné en haut avait été brisées.
132) Quand l'assemblée d'Israël s'éveille, c'est-à-dire Malkhout, tous ceux qui s'attachent à elles s'éveillent, comme tous les autres en dessous, c'est-à-dire toutes les nations, et Israël est au-dessus de tous, parce qu'ils la prennent dans le tronc de l'arbre, quand elle est connectée à ZA, appelé “l'arbre de vie” Pour cette raison, Israël s'attachent à elle et l'enserrent plus que les autres nations du monde. Et quand ils s'éveillent pour faire du mal à Israël, la force de ceux qui les gouvernent - leurs assignés en haut - se brise.

133) Cet assigné est le gouverneur d'Egypte, qui oppresse Israël par plusieurs esclavages. Et après qu’il fut brisé en premier, les royaumes en bas furent brisés, comme il est écrit “Car le Seigneur combat pour eux contre les Egyptiens.”
Et l'ange de Dieu alla

134) Avant que l'air pur fut trouvé et ne brillait pas, les pierres perforées étaient bloquées. Trois esprits qui sont inclus dans trois étaient submergés et l'eau était bloquée sous les trous. Par soixante-douze lettres ces pierres retournent à leur place.

L'ordre de sortie des lumières est dans les trois points - Holam, Shourouk et Hirik. D'abord, Malkhout s'élève à Bina, sous sa Hokhma. Puis Bina et TM tombent sous son degré à ZA, et elle reste avec seulement deux Sefirot Keter et Hokhma, et deux lumières, Rouakh et Nefesh. Il est considéré que Bina est perforée et que seule la lumière féminine est restée en elle, qui brille de bas en haut. Ainsi, ses Sefirot sont appelées “pierres perforées” et c'est le point de Holam.

Après, par l'illumination de AB SAG de AK, Malkhout retourne et descend de Bina à sa place et Bina et TM retournent et s'élèvent de ZA à Bina. Cela complète Bina à nouveau avec cinq Sefirot KHB TM et cinq lumières NRNHY. Ensuite les trous sont fermés parce que la féminité en elle a été annulée. Mais les lumières sont bloquées, à cause du manque de Hassadim, puisque Hokhma ne peut pas briller sans l'habit de Hassadim, et c'est le point de Shourouk.

Avant que les Hassadim complets soient révélés - appelés “air vide” - pour habiller Hokhma dans la ligne gauche de Bina, les pierres perforées sont bloquées. Cela veut dire que les trous ont été fermés à cause du retour de Bina et TM à leur degré, et il y avait déjà une capacité à briller de haut en bas sous la forme de la lumière mâle, mais les lumières en elle, aussi, étaient bloquées parce que Hokhma ne brille pas sans Hassadim.

Il est connu que lorsque Bina élève sa Bina et TM à elle, depuis l'intérieur de ZA, HGT de ZA s'élève à elle avec eux et habille ces Bina et TM. Ensuite, quand ZA est dans Bina, ZA est regardé comme trois Roukhot [pluriel de Rouakh], inclus dans les trois, trois Roukhot, HGT de ZA, dont les Sefirot sont sous la forme de Rouakh qui est inclue dans trois - Bina et TM de Bina - qui sont habillés et leur illumination était inconnue. Si l'illumination de Hassadim dans ZA avait été apparente, Hokhma se serait alors habillée dans Hassadim et les pierres de Bina n'auraient pas été bloquées.

C'est écrit “eau bloquée” pour indiquer que les Hassadim dans ZA étaient bloqués, sous les trous, bien qu’il y ait Noukva dans ZA - le Massakh de Hirik – sur qui la lumière de Hassadim apparaît plus tard. Mais maintenant l'eau était bloquée parce que la totalité de ZA est immergée. Plus tard, cependant, ZA s'éveille avec le Massakh de Hirik en lui et élève MAN, sortant les Hassadim pour habiller Hokhma.

Il a été dit que les soixante-douze lettres qui retournent à leur place sont ces pierres, dans 72 lettres dans le verset “Et l’ange de Dieu alla “ qui est la ligne droite, dévoilement de Hassadim. Hokhma dans la ligne gauche de Bina s'habille dans ces Hassadim et les pierres bloquées en elle, retournent à leur place, c'est-à-dire leur illumination s'ouvre.

135) Après soixante-douze degrés, qui sont trois fois soixante-douze lettres, les pierres furent divisées et perforées sous une gerbe qui était sculptée, et les degrés se rassemblèrent et devinrent un groupe.

Il y a soixante douze lettres dans chacun des trois versets “Et l’ange de Dieu alla” “Et il arriva entre le camp des Egyptiens et entre le camp d’Israël “ “Et Moïse étira son bras sur la mer” et ils sont trois lignes. Il en est ainsi parce que les soixante-douze lettres dans le verset “Et l’ange de Dieu alla” sont la ligne droite, les soixante-douze lettres dans le verset “Et il arriva” sont la ligne gauche, et les soixante-douze lettres dans le verset “Et...étiré” sont la ligne médiane. Il était écrit en haut que les pierres retournent à leur place par soixante-douze lettres. Cela se réfère aux lettres dans le verset “Et l’ange de Dieu alla” qui sont la ligne droite et Hassadim. Mais il y a soixante-douze combinaisons de trois, trois lettres, en joignant tous les trois versets, et ils sont appelés 72 “degrés” parce qu'il y a trois lignes dans chaque combinaison, et trois lignes sont considérées comme un degré.

Nous savons aussi que par le Massakh de Hirik dans la ligne médiane, la ligne gauche de Bina diminue de GAR à VAK de GAR et retourne et élève Malkhout à Bina, et Bina se divise encore et devient VAK, lumière féminine après 72 degrés. Et il y a trois fois après que les trois lignes émergent, qui sont soixante-douze degrés suggérés dans les versets “Et...alla” “Et il arriva” et “Et...étiré”.

Ainsi, par la ligne médiane en eux, à cause de la gerbe qui était gravée dans les Dinim, dans le Massakh de Hirik dans la ligne médiane, les Sefirot de Bina - appelées “pierres” - ont été divisées et perforées à nouveau. Les degrés se regroupèrent et devinrent un groupe, et par ce Massakh, qui diminue la ligne gauche en VAK de GAR, les trois lignes furent rassemblées et unies en un groupe d'une manière à ce qu’elles ne peuvent pas briller l’une sans l’autre. Et c'est pourquoi il appelle le Massakh “gerbe”, parce qu'il met en paquet toutes les trois lignes en une seule gerbe.

136) Après ils furent divisés et devinrent deux degrés d'eau. La moitié de l'eau gela et la moitié coula. Ceux-là montèrent, ceux-là descendirent. Désormais le monde commença à se diviser.

Quand la ligne gauche gouverne, l'eau dans la mer gèle parce que Hokhma ne brille pas sans Hassadim. Après, par Hassadim, elle s’ouvre et retourne à l'état liquide, c'est-à-dire reviennent à briller. Cependant, pas toute la Hokhma ne revient à briller, mais seulement VAK dans Hokhma et GAR en elle disparaît. C'est pourquoi il est considéré ici que l'eau de Hokhma a été divisée en deux degrés: VAK et GAR. VAK gelèrent durant la domination de la gauche, et ensuite en dévoilant les Hassadim, ils re-brillent, et GAR ne gelèrent pas, mais disparurent complètement, puisqu'ils ne brillent pas même après le dévoilement des Hassadim.

C’est pourquoi il est dit qu’ils furent divisés et devinrent deux degrés de l’eau, GAR et VAK. La moitié de l’eau gela, et VAK de Hokhma retourne pour être révélé par Hassadim et dans leur moitié qui sombra, GAR disparurent complètement. Et ceux qui montèrent, qui furent révélés brillaient de bas en haut, ce qui est VAK. Et ceux qui descendirent et coulèrent brillaient de haut en bas, ce qui est GAR. De là le monde commença à exister, il ne resta dans le monde que seule la moitié inférieure de Hokhma, qui est VAK.
137) Il y a une autre gerbe en haut, et elle sculptée dans soixante douze signatures de l'anneau ardent, et en eux les vagues de la mer sont immergées. Alors qu'ils voyagent ils se divisent en quatre angles: une partie s'élève, brillant de bas en haut, et c'est Noukva, l'Ouest. Une partie descend, brillant de haut en bas, avec la lumière de Hassadim, c'est ZA, Est. Une partie est au nord, qui est la ligne gauche, Guévoura, et une partie est au sud, la ligne droite Hessed. Quand ils s'unissent, des braises chaudes se tiennent dans l'épée flamboyante qui tourna en tous sens. 

Le Massakh dans la ligne médiane est appelé “une gerbe” et sert comme le lieu de Bina. Il sert aussi depuis Khazeh de ZA vers le haut parce qu'ils sont un degré. Il y a aussi une gerbe de Khazeh de ZA vers le bas, qui soumet les deux lignes qui sont là avec sa force. Mais il y a une grande différence entre elles. La gerbe qui opère du Khazeh de ZA vers le haut ne révèle pas les Dinim, puisque c'est à la fin des lignes et que les Dinim ne peuvent pas endommager au-dessus de leur propre lieu. Il n'en est pas ainsi avec la gerbe du Khazeh de ZA vers le bas, dans laquelle les Dinim de la gerbe supérieure - qui se tient en haut dans le lieu du Khazeh - sont déjà inclus.

Il y a trois lignes, HGT, au-dessus du Khazeh sont appelées soixante-douze degrés. Ils sont les trois versets, “Et...alla” “Et il arriva” et “Et...étira”. De ce fait, les Dinim dans la gerbe supérieure se tiennent à la fin des soixante-douze degrés et sont appelés “soixante-douze fins d'une forte gerbe” “Soixante-douze” signatures de la bague forte, 72, d’après son illumination; signatures signifie “fins” puisqu'ils sont à la fin des degrés; et “la bague forte” est la gerbe elle-même, le Massakh de Khazeh où sont les Dinim.

De ce fait, il est dit « une autre gerbe en haut » et la gerbe dans la ligne médiane de Khazeh vers le bas et elle est inscrite dans les 72 signatures de la bague forte, c’est-à-dire les Dinim dans la gerbe supérieure, qui se tienent au lieu du Khazeh, qui sont appelés ainsi, et qui donnent à la gerbe inférieure.

Cependant, tout cela n'est pas considéré comme des Dinim qui endommageront quoique ce soit du degré, parce que les Dinim qui apparaissent en mer sont appelés “les vagues de la mer” et ils sont rendus silencieux par les Dinim dans la ligne médiane, de Khazeh vers le bas. Si ce n'était pas pour ces Dinim dans la gerbe du bas, les vagues ne se seraient pas tues et la mer, Malkhout, n'aurait pas été capable de briller. Pour cette raison, ils ne sont pas considérés comme Dinim mais comme des corrections.

Ces trois lignes ne révèlent pas Hokhma sauf quand elles voyagent, quand l'illumination de chacune apparaît spécifiquement, une à la fois, comme trois points - Holam, puis Shourouk et puis Hirik. A ce moment, Malkhout reçoit le dévoilement de Hokhma d'eux mais quand ils finissent leur illumination une à la fois, appelée “voyage”, ils se reposent. En d'autres mots, leur illumination se rejoint ensemble sous la domination de la lumière de Hassadim et Hokhma ne se révèle pas. 

Et quand elles voyagent, pour dévoiler l'illumination de Hokhma, elles se divisent en quatre angles, où chacune des trois lignes dévoile son unique illumination. Au commencement, la droite, quand l'illumination de la droite finit, la gauche commence ensuite à briller. Et quand l'illumination de la gauche finit, celle du milieu illumine. Et elles sont appelées “sud” “nord” “Est”. Ensuite, l'ouest, Malkhout, reçoit Hokhma d'elles, et c’est pourquoi il est dit qu’une partie monte brillant de bas en haut mais quand elles se connectent ensemble, elles achèvent leur voyage, quand elles brillent toutes ensemble, des braises brûlantes se tiennent dans la ligne gauche, l'épée flamboyante qui tourne en tous sens, gardent Hokhma afin qu'elle n'apparaisse pas durant le voyage. C'est pourquoi il n'y a pas de dévoilement ensuite, sauf pour la lumière de Hassadim.

138) Une colonne est coincé dans la mer. Un degré qui est un émissaire d'une part de l'état supérieur, Malkhout du Khazeh vers le haut. S'élever de plus en plus hautsur ce pilier et regarde au loin, pour voir les connexions des bateaux naviguant en mer. Qui a vu les vagues s'élever et chuter à cause des Dinim en elles, et le vent, la ligne médiane, souffle en elles et les fait se taire, et les poissons en mer, les anges, tirent tous ces bateaux dans toutes les directions, et de cette façon Hokhma apparaît.
Par l'ascension de Malkhout à Bina, tous les degrés se divisent en deux. Keter et Hokhma restent dans le degré, et Bina et TM chutent de lui et descendent et habillent le degré en-dessous de lui. Au moment de Gadlout, Malkhout descend de Bina à sa place et Bina et TM dans chaque degré s'élèvent de l'inférieur et retournent chacun à leur propre degré. En même temps que leur ascension depuis l'inférieur, ils prennent l'inférieur avec eux et l'élèvent au lieu du supérieur. Et parce qu'il n'y a pas d'absence dans la spiritualité, ils sont toujours au lieu de l'inférieur même après s’être élevés à leur niveau. De cette façon, chaque inférieur s’élève à son supérieur et c’est pourquoi ces Bina et TM sont considérés comme une colonne qui existe dans chaque degré, par laquelle il s'élève au degré au-dessus de lui.

« Une colonne est coincée dans la mer » La mer est Noukva de Khazeh de ZA vers le bas. Et ces Bina et TM du degré de Khazeh de ZA vers le haut, qui descendent là, sont considérés comme la colonne par laquelle les discernements de Khazeh de ZA vers le bas s'élèvent au degré de Khazeh de ZA vers le haut. Ainsi, initialement, Malkhout était au-dessus de Khazeh de ZA, comme un quatrième aux patriarches, qui est le lieu du dévoilement de Hokhma. Après elle diminua et descendit en-dessous du Khazeh de ZA. Et puisque toute la source de dévoilement de Hokhma est au-dessus de Khazeh de ZA, elle a par conséquent un messager - l'ange Matatron, qui s'élève au-dessus de Khazeh et déploie Hokhma depuis le Khazeh vers le bas dans les quatre animaux de la Merkava [chariot] du bas, appelés “milliers d'années”.

Le degré, qui est le messager de la partie de l’Etat supérieur, Malkhout, de Khaze et en haut, Matatron - le messager qui déploie et reçoit Hokhma de Malkhout supérieure de Khazeh vers le haut pour Malkhout depuis le Khazeh vers le bas monte dans cette colonne de plus en plus haut, et regarde de loin- reçoit Hokhma, qui est appelée “regarder de loin”, comme il est écrit “De loin le Seigneur m'apparut.” Ils naviguent dans les quatre directions du monde et révèlent Hokhma par Matatron.

139) Quand le degré de Matatron est descendu d'au-dessus du Khazeh, un millier se tient à sa droite et un millier à sa gauche, et il déploie Hokhma, suggérée dans le nombre mille, entre sa droite et sa gauche. Et il retourne à Khazeh vers le bas et s'assied dans son lieu comme un roi sur son trône. Ce degré quand la mer, Malkhout, navigue dans les quatre directions du monde, sort aussi avec lui et retourne. Il retourne avec l'existence du roi.

Les lignes révèlent Hokhma seulement en voyageant dans trois lieux un par un, dans Holam, Shourouk, et Hirik, qui est “en avant”. Mais quand ils achèvent leur voyage et s'unissent dans leur illumination pendant leur repos, qui est le « retour », il y a l'épée flamboyante qui tourne dans tous les sens dans la ligne gauche une fois encore, qui l'empêche de dévoiler Hokhma à l'extérieur. Ce degré, qui est Matatron, quand la mer, Malkhout, navigue dans les quatre directions du monde, révèle Hokhma quand il voyage, elle part avec lui en voyage en secret, et avec lui elle revient du voyage. Il retourne pour réaliser les Mokhin du roi dans l’illumination de Hassadim, dans lesquels les Mokhin existent.

140) Ensuite, quand la mer est dans l'état de retour , les hérauts sortent, et ceux qui ont des yeux les lèveront en haut, ceux qui ont des ailes se lèveront et existeront, et ceux avec des visages couvriront leurs visages jusqu'à ce qu'il voyage dans ses voyages, et ensuite l'ange de Dieu voyagera.

Les yeux sont GAR de Hokhma et le visage est VAK de Hokhma, comme il est écrit “La sagesse [Hokhma] d'un homme illumine son visage”. Celui qui a des yeux les lèvera de plus en plus haut. Il est aussi écrit qu'ils brilleront en haut dans Bina et ne seront pas tirés en bas, parce qu'ils sont GAR de Hokhma et ne brillent pas, même pendant le voyage. Ceux qui ont des ailes, les degrés de Hassadim couverts vivront dans leur existence, et devront attirer leur illumination car dans un état de retour, seule la lumière de Hassadim brille, qui est l’illumination de ceux qui ont des ailes. Ceux qui ont la face, couvriront leur visage. Ils devront couvrir l'illumination du visage lors du repos, qui est  « le retour » puisqu'ils brillent uniquement pendant le voyage, tant qu’ils sont en voyage. Et ensuite la lumière du visage apparaît comme il est écrit “Et l'ange de Dieu alla”.

141)”Elle est comme les navires marchands; elle amène sa nourriture de loin”. “Elle est comme les navires marchands” est l'assemblée d'Israël, Malkhout. “Elle amène sa nourriture de loin” comme il est écrit “Vois, le nom du Seigneur vient de loin” Elle amène sa nourriture à travers l'illumination de la ligne médiane dans le Massakh de Hirik, qui éloigne GAR de Hokhma et brille uniquement dans VAK. En d'autres mots, à travers un degré qui est sur lui, la ligne médiane, Yessod de ZA. Et en lui, tous ces torrents et sources qui à par la mer sont déployés comme il est écrit “Toutes les rivières vont à la mer”.

142) “Toutes les rivières vont à la mer, à un endroit où les rivières vont” « Là elles retournent » Mais même si toutes les rivières se déploient par Yessod, qui les abaissent dans la mer, Malkhout, ne dis pas qu'il verse ces rivières dans la mer et les autres ne sont pas en lui et elles ne se déploient pas en lui comme au commencement. C'est pourquoi il a répété et dit “A un lieu où les rivières vont, là elles retournent”, c'est-à-dire elles retournent au lieu de ce degré d'où les rivières sont venues.

“Là elles retournent”, retournant là depuis le lieu supérieur, c'est-à-dire de Bina retourne à Yessod, où l'abondance ne finit jamais et toutes se rassemblent dans ce lieu dans Yessod, pour aller à la mer, Malkhout. Et ce degré est appelé Tsadik, Yessod de ZA.

143) “ Là les navires vont, et le Léviathan, que Tu as formé pour jouer en lui” Les navires vont et naviguent dans cette mer jusqu'à ce qu'ils viennent se joindre dans Yessod comme il est écrit “Et Léviathan, que Tu as formé pour jouer en lui”. Léviathan est Yessod de ZA.

144) Très, très haut, il ya un autre Zivoug qui est dans l'amitié et ne se sépare jamais - le Zivoug de AVI supérieurs, GAR de Bina. Celui qui a une part dans le monde à venir, qui est Bina, est récompensé de ce Zivoug.

145) “Et Léviathan que Tu as formé pour jouer en lui” Ze [hébreu: cet, forme masculine] est Yessod. Ainsi, même s'il n'est pas récompensé de Bina, il est toujours récompensé en recevant du Zivoug supérieur. Le Saint béni soit-Il a tout préparé afin de délecter les justes comme il est écrit “Ensuite tu devras te réjouir dans le Seigneur”.

146) Le Saint béni soit-Il a plusieurs milliers et plusieurs dizaines de milliers de camps saints. Le supérieur “ceux qui ont des visages”, ceux avec des yeux, ceux avec des armes, ceux qui hurlent, ceux qui gémissent, ceux avec Rakhamim, ceux avec Din. Et au-dessus d'eux, Il plaça la reine, Malkhout, pour servir devant Lui dans Son palais.

147) Opposés à eux il y a la reine, Malkhout, avec des camps d'anges armés. Les camps armés sont dans soixante visages, et ils sont tous armés et se tiennent autour de Malkhout. Certains viennent et certains partent, et ils volent partout dans le monde avec six ailes. Il y a des braises brûlantes devant chacun d'eux, ses habits sont un feu ardent, sur son dos est la chaleur de l'épée, qui est brûlante partout dans le monde pour garder devant elle, comme il est écrit “Et l'épée flamboyante qui tourne en tous sens pour garder le chemin de l'arbre de vie.”
148) Qui est appelé “le chemin de l'arbre de vie”? C'est la grande reine, Malkhout, le chemin au grand et fort arbre, ZA, appelé “l'arbre de vie” comme il est écrit “Vois, c'est le lit de Salomon, soixante puissants hommes d'Israël”, ZA, “tous sont détenteurs de l'épée”.

149) Quand la reine voyage, ils voyagent tous avec elle, comme il est écrit “Et l'ange de Dieu alla.” Mais est-ce que Malkhout est appelée “L'ange de Dieu”? Le Saint béni soit-Il établit le palais de la sainteté devant Lui, le palais supérieur, une ville sainte, une cité supérieure, Jérusalem la ville sainte. Tous ceux-là sont des noms de Malkhout. Celui qui vient chez le roi entre seulement par la ville sainte, par Malkhout. D’elle, il prend le chemin vers le roi, car la route est établie à partir d’ici.

150)”C'est la porte du Seigneur; les justes entreront par elle.” Chaque mission que le roi, ZA, souhaite, sort de la maison de la reine, Malkhout. Et chaque mission qui provient d'en-dessous du roi, ZA, entre chez la reine d'abord, et de là chez le roi. Il s'avère que la reine est le messager de tous: de bas en haut et de haut en bas. De ce fait, elle est le messager de tous, comme il est écrit “Et l’ange du Seigneur alla devant le camp d’Israël, Israël d’en haut, ZA, « l’ange de Dieu » est Malkhout. « Et le Seigneur alla devant eux » pour les éclairer et aller le jour et la nuit.” “Le jour et le nuit” veut dire ZA et Malkhout. Ainsi Malkhout alla devant Israël, comme il est écrit “Et l'ange de Dieu qui alla devant le camp d'Israël.”
151) Mais est-il respectable pour le roi, ZA, que la reine, Malkhout, aille et fasse la guerre et aille en mission? Mais comme un roi qui s'est accouplé avec la reine supérieure, le roi vit son mérite, qu'elle est au-dessus de toutes les autres reines dans le monde. Il dit : “Elles sont toutes considérées comme des servantes en comparaison de cette reine, la Mienne; elle est au-dessus de toutes. Que devrai-je faire pour elle? Toute Ma maison sera dans ses mains.”
Le roi envoya dehors un héraut que dès cet instant tous les mots du roi seront transmis par la reine. Et le roi plaça toutes Ses armes dans ses mains, tous les guerriers, toutes les pierres précieuses et tout le trésor du roi. Il dit “Désormais, quiconque souhaite Me parler ne sera pas capable de Me parler avant qu'il ne le notifie à la reine.

152) Ainsi, pour la tendresse et l'amour du Saint béni soit-Il pour l'assemblée d'Israël, Malkhout, Il plaça tout en sa possession. Il dit “Tout le reste est considéré par elle comme rien.” Il dit “Soixante est Malkhout, un est Ma colombe, Ma non souillée. Que devrai-je faire pour elle ? En effet, Ma maison entière sera en ses mains”. Le roi envoya dehors une annonce que dorénavant tous les mots du roi seront transmises par la reine. Il plaça Ses armes dans ses mains comme il est écrit “Vois, c'est le lit de Salomon, soixante hommes puissants autour de lui”. Tous portent des armes et sont des guerriers.
153) Le roi dit “Dorénavant, toutes Mes guerres seront remises dans tes mains, Mes armes et guerriers seront dans tes mains, et désormais « tu seras Mon gardien” comme il est écrit “Celui qui garde Israël” qui est ZA, appelé “Israël” A partir de maintenant celui qui a besoin de Moi ne sera pas capable de Me parler avant qu'il le notifie à la reine, comme il est écrit “Par cela Aaron entrera dans le lieu saint” Zot [hébreu: cette, forme féminine] est Malkhout, le messager du roi pour tous. Il s'avère que tout est entre ses mains. C'est l'honneur de la reine, comme il est écrit, “Et l'ange de Dieu alla devant le camp d’Israël et alla derrière eux.
154) “Et alla derrière eux” afin que les guerriers soient en face d'eux et leur soient révélés. Il en est ainsi parce que les autres camps approchaient d'en haut pour faire la guerre contre Israël. C'est pourquoi il marcha derrière eux, pour donner de la place aux guerriers du côté d'Israël pour les combattre.

155) A ce moment, le ministre assigné qui gouverne l'Egypte vint et rassembla six cents Merkavot [assemblées/char] de calomniateurs et six cent assignés gouvernants insultant au-dessus de chaque Merkava, comme il est écrit “Et il prit six-cent chars choisis” Mais est-ce que les six-cent chars sélectionnés n'étaient pas les chars d'Egypte? Pourquoi est-il dit “Et tous les chars d'Egypte?” En effet SAM prêta au ministre d'Egypte six cent Merkavot de calomniateurs pour l'aider, comme il est écrit “Et il prit six cent chars choisis” qui n’étaient pas d'Egypte.

156) Quand le Saint béni soit-Il paya-t-il en retour SAM? Dans la guerre de Sisera, quand le Saint béni soit-Il déracina toutes ces Merkavot et elles furent données aux mains de la reine, comme il est écrit “Le ruisseau Kishon les balaya, cet ancien ruisseau.” Mais dans le futur, elles seront toutes données, comme il est écrit “Qui est celui-ci qui vient d'Edom?” De ce fait, “Et il alla derrière eux” veut dire qu'à la fin des jours, la Shékhina est destinée à les déraciner du monde.

157) “La colonne de nuage se déplaça”. Un nuage apparaît toujours avec la Divinité; est l'ange Michaël. C'est le nuage dans lequel Moïse entra. Il est écrit “Et le Seigneur alla devant eux de jour dans une colonne de nuage”. Ainsi, ce n'est pas Michaël, qui est Shékhina, mais l'aide du juste, Yesod de ZA. Il répandit Hassidim sur ses Reshimo, qui est le Massakh, puisque Yessod répand les Hassadim sur Hokhma dans Malkhout et ensuite elle peut briller.

Pour cette raison, ce nuage va de jour, qui est l'illumination de Hassadim, comme il est écrit “De jour le Seigneur commandera Sa grâce” puisque ce nuage vient de Hessed et est appelé Hessed. Et un autre nuage va la nuit, appelé “une colonne de feu” du côté de Malchut.

158) La colonne de nuage le jour est Abraham, Hessed, et une colonne de feu la nuit est Isaac, Guévoura. Ils sont tous deux dans la Shékhina. L'aide du juste est cela à travers ce degré, ils sont dans la Shékhina.

159) Dans le verset, “Et l'ange de Dieu, qui alla devant le camp d'Israël se déplaça et alla derrière eux”, “alla” veut dire qu'il alla du côté de Hessed et adhéra au côté de Guévoura. Il en est ainsi parce que Hessed est Panim [antérieur] et Guévoura est Akhoraïm [postérieur], puisque c'était le moment de s'habiller dans Din.

Et...alla, Et il arriva, Et...étiré

160) A ce moment la lune, c'est-à-dire Malkhout, était complète dans tous les discernements et hérita de soixante-douze saints noms des trois côtés, trois lignes. Du premier côté, Malkhout habilla les couronnes du Hessed supérieur, dans soixante-dix gravures de lumière de Aba supérieur qui l’illumina. C'est la ligne droite et le verset “Et...alla”.

161) Du second côté, Malkhout s'habilla dans les lances de Guévoura, les Dinim en elles, dans soixante frappes de feu et ensuite dix frappes d'elle-même, qui descendent du côté Ima supérieur dans des Dinim gravés. C'est la ligne gauche et le verset “Et il arriva”.

162) Du troisième côté, Malkhout s'habilla d'un vêtement pourpre que le Supérieur, le Saint Roi porta, appelé Tifféret, qui hérita du saint fils, Tifféret, dans soixante dix couronnes supérieures du côté de Aba et Ima. Il inclut la droite, qui est Hessed et gauche qui est Guévoura. Et c'est le verset “Et...étiré”
La racine des lignes est dans Bina. La ligne droite en elle est appelé “Aba supérieur”. La ligne gauche en elle est appelée “Ima supérieure” et la ligne médiane en elle est Tifféret, qui décide entre elles. Trois sortent d'une, puisque l'inférieur, aussi, est récompensée avec toute la Gadlout qu'elle cause dans le supérieur. De ce fait, un se tient sur les trois, et Tifféret est aussi récompensé des deux lumières de Aba et Ima - droite et gauche. Et après, quand Tifféret atteint les trois lignes, deux de AVI et une de lui-même, il les donne à Malkhout.

C’est pourquoi il a été dit que lorsque la lune est complète, Malkhout, dans tous les discernements, elle hérite des 72 saints noms des trois côtés, trois lignes. Il en est ainsi parce que ces trois lignes sont les trois versets, “Et...alla”, “Il arriva” et “Et...étiré”. Dans chacun d'entre eux il y a soixante-douze lettres, et leur jonction donne les soixante-douze saints noms, dans chacun d'entre eux sont trois lettres des trois versets.

Un côté a revêtu Malkhout de ses couronnes de Hessed supérieur, dans 70 gravures de Aba supérieur qui l’éclairait. C'est la ligne droite de Bina, qui brille à Hessed de Tifféret, qui s'habille dans Atarot [“couronnes” dans sa forme féminine] de cet Hessed de Tifféret supérieur. C'est le verset “Et...alla”
Ainsi, de Guévoura de Tifféret elle reçoit l'illumination de la gauche de Ima supérieure, appelé 60 coups de feu comme il est écrit “soixante puissants hommes autour d’elle”. De ce fait il est dit que le second côté revêtit Malkhout dans les lances de Guevoura, c’est-à-dire Guevoura dans Tifféret, dans 60 coups de feu et 10 de ses propres coups, qui descendent du côté de Ima supérieure dans les Dinim gravés, parce que Tifféret les reçoit les de la ligne gauche de Ima supérieure. C’est le verset « et il vint »

De plus, elle reçoit la ligne médiane elle-même de Tifferet de Tifferet- dont il est dit que le troisième côté a revêtu Malkhout d’un vêtement de  pourpre, que porte le saint haut roi, appelé Tifferet, parce que la ligne médiane contient en elle les deux couleurs - blanche et rouge – dont le mélange est pourpre. Ce sont les deux lignes de Bina dont il a hérité trois sort d'une, et une se tient dans les trois.
Les deux lignes sur la droite et sur la gauche de Bina sont appelées Hokhma et Bina. Cependant, leurs noms furent changés en Aba et Ima, et Tifféret, ligne médiane, est considérée comme leur fils. Les lumières pendent l'une de l'autre par voie de cause et conséquence dans un ordre graduel, et là les lumières ne sortirent pas par ordre de degré parce qu'une correction fut faite que Malkhout s'éleva à Bina. Ainsi, Bina acquit la forme de Malkhout restreinte et sa Bina et TM descendirent au degré de ZA. En conséquence au moment de la Gadlout, quand Bina éleva sa Bina et TM depuis le degré de ZA, ZA s'élève en même temps qu'eux au lieu de Bina. Par cela, une ligne médiane fut faite dedans et reçut les lumières de Bina, bien que dans l'ordre de degré, ZA est inapte à recevoir et briller comme Bina.

Et puisque cette lumière vient à ZA non pas par ordre de degré mais par la descente de Bina et TM de Bina, et éleva ZA au lieu de Bina, comme pour le sujet de un se tenant dans les trois, cette lumière est ainsi appelée “lumière de l'engendrement” et non par voie de cause à conséquence. Pour cette raison, ZA est appelé “fils” c'est-à-dire lumière d'engendrement, et c'est la raison pourquoi Hokhma et Bina sont appelées AVI, puisqu'ils engendrent cette lumière appelée ZA.

163) Il y a deux Atarot [couronnes] du côté de Aba et Ima, et elles sont soixante-douze noms. Du côté de Hessed ils sont soixante-dix et deux sont témoins; du côté de Guévoura ils sont soixante-dix  et deux écrivains; du côté de Tifféret ils sont soixante-dix et deux couleurs pour décoration.

Tifféret, ZA, donne soixante-dix couronnes de chaque ligne. Même si ZA reçoit les trois lignes de Bina, il ne reçoit toujours pas du vrai GAR des deux lignes dans Bina, appelées AVI, mais de leur ZAT, où chacun consiste de dix. Et parfois ils sont trois fois soixante-dix couronnes.

Cependant, d’après cela pourquoi est-ce appelé soixante-douze noms? Cela aura dû être appelé “soixante-dix noms”. Il en est ainsi parce que malgré les soixante-dix couronnes qui sont ZAT recevant des deux lignes dans Bina, qui sont appelées AVI, il reçoit deux couronnes additionnelles de GAR de AVI, comme dans un est un se tenant dans trois. Pour cette raison, Tifféret, considéré ZAT, s'éleva et devint Daat, qui est considéré GAR. Et à cause de ces deux couronnes additionnelles de GAR, il appelé soixante-douze noms.

Cette adition existe dans chacune de ses trois lignes. Dans Hessed, ils sont appelés “deux témoins”. Dans Guévoura, “deux écrivains” et dans Tifféret “deux couleurs”. Cela ressemble à une donation où il y a l'écriture de l'écrivain et la signature des témoins. Mais l'autorité de la donation est certainement l'écriture de l'écrivain qui écrivit et détailla tous les biens que le donneur donna au receveur. Et pourtant, sans la signature des témoins, le papier serait sans valeur. Il en est d'autant plus ainsi s'il y avait uniquement là la signature des témoins sans l'écriture de l'écrivain; cela serait certainement sans valeur.

Ainsi, le nom AB ici est d'abord pour déployer Hokhma à Noukva, comme il était écrit “Et...alla”, “Et il arriva” et “Et...étiré”. Hokhma ne se déploie que depuis la ligne gauche, mais sans s'habiller dans Hassadim dans la ligne droite, elle ne peut pas briller. De ce fait, le Zohar compare deux couronnes de la ligne gauche à deux écrivains, où l'écriture des écrivains est le cœur du papier. Et il compare les deux couronnes de la ligne droite à 2 témoins, où même s'ils n'ajoutent rien à l'écriture de l’écrivain, ils gardent tout le papier, car sans eux le papier est sans valeur.

Ici, aussi, l'illumination de Hokhma est vaine sans les Hassadim, car elle ne peut pas briller sans Hassadim; de ce fait, ils sont appelés les “deux témoins”. Aussi, il compare les deux couronnes de la ligne médiane à deux couleurs parce que les couleurs indiquent les Dinim, et les Dinim du Massakh de Hirk se déploient depuis la ligne médiane. Mais s'ils sont Dinim, quelle est leur relation avec GAR pour laquelle ils sont appelés “deux couronnes”? Non seulement ces Dinim ne salissent pas les lumières mais en plus, ils les parent. Sans elles, il n'y aurait pas d'union entre les deux lignes.

164) Plutôt, cela fut sculpté l'une dans l'autre dans Malkhout, où les soixante-douze couronnes dans chaque ligne sont incluses l'une dans l'autre et le saint nom s'élève d'elles, la Merkava [assemblée, structure]. Il en est ainsi parce qu'elles deviennent soixante-douze noms où dans chacun il y a trois lettres, et là les patriarches, HGT, sont sculptés, c'est-à-dire les trois lignes, pour connecter ensemble. Et c'est le saint nom, AB, sculpté dans ses lettres.

165) La combinaison de lettres: les premières lettres, AB, les lettres du verset, “Et...alla” sont écrites dans leur ordre, directement, puisqu'un ordre direct indique Hessed parce que toutes premières lettres sont dans Hessed, la ligne droite, allant dans un ordre direct, correct.

166) Les secondes lettres, les soixante-douze lettres du verset “Et il arriva” sont écrites inversement en avance; elles sont inscrites de  bas en haut. Il en est ainsi parce que toutes les secondes soixante-douze lettres sont dans Guévoura, pour dévoiler Dinim et les armes, qui viennent du côté gauche. Et quand ils sont en avance ils suggèrent les Dinim.

167) Les troisièmes lettres, les soixante-douze lettres du verset, “Et...étiré”, sont les lettres qui sont écrites afin de montrer les couleurs, qui sont les Dinim, pour couronner le saint Roi. Et elles se connectent toutes et se lient en Lui parce qu'Il est la ligne médiane, et Il couronne dans Ses couronnes d'une manière directe et écrit de ce côté et de ce côté-là, à la ligne droite et à la ligne gauche, puisqu'elle garde l'illumination des deux, comme un roi qui est couronné par tout.

168) Ici, le saint nom est sculpté dans soixante-douze mots, quand les trois fois soixante-douze lettres dans chacune des trois lignes se joignent et se combinent ensembles et font soixante-douze mots, où chaque mot contient trois lettres des trois lignes. Ils sont couronnés dans les patriarches, HGT, qui sont la sainte supérieure Merkava.

Pourquoi ces lettres en triplets ne sont pas écrites de deux façons, certaines directement, dans l’ordre et certaine inversement, en avance, pour renforcer ce côté-ci et ce côté-là, la ligne droite et la ligne gauche, puisque cela garde l’illumination des deux ? « Tu as établi l’équité » veut dire que le Saint béni soit-Il établit l’équité et garde les deux côtés.

Il est écrit « La barre du milieu au centre des planches ». C’est le Saint béni soit-Il, la ligne médiane, qui nourrit les deux côtés. De ce fait, Il aurait dû être inscrit la moitié dans un ordre direct comme la ligne droite et la moitié indirectement, comme la ligne gauche. C’est Jacob, et tout est un,  puisque Jacob aussi indique la ligne médiane.

169) C’est comme un roi qui est complet en tout et dont l’esprit est complet en tout. Quelle la voie de ce roi ? Sa face brille toujours comme le soleil, puisqu’il est complet. Et quand il condamne, il condamne pour le meilleur et pour le pire. De ce fait, on devrait être prudent à son égard. Un fou voit le visage du roi briller et rire et n’est pas prudent à son égard. Mais celui qui est sage, même quand il voit le visage du roi briller dit que le roi est certainement complet. Il est complet en tout, son esprit est complet, et il voit qu’il y a jugement dans cette lumière, mais cela fut couvert bien qu’il ne voit pas. Si cela n’avait pas été le cas, le roi n’aurait pas été complet. Ainsi on doit être vigilent.

170) De même, le Saint béni soit-Il est toujours complet de cette façon ou d’une autre, sur le côté gauche et sur le côté droit. Cependant, Il n’est vu qu’avec son visage brillant. Pour cette raison, ces stupides méchants ne sont pas vigilants à Son égard. Mais ces sages justes disent « Le Roi est tout. Et même si Son visage brille, Din est couvert en eux. De ce fait on doit être vigilent à Son égard. »

171) Cela règle la question à propos des soixante-douze lettres dans la ligne médiane qui ne furent pas inscrites à moitié en ordre direct et à moitié inversement, pour inclure aussi les Dinim dans la gauche en elle. Il en est ainsi parce que les Dinim dans la ligne gauche sont couverts en Lui, et Son visage est toujours brillant et plein de joie comme les lumières de la droite, c’est pourquoi Ses lettres sont seulement écrites dans un ordre direct, comme la droite.

171) Maintenant nous devrions régler la question de pourquoi les soixante-douze lettres de la ligne médiane ne furent pas inscrites à moitié dans l’ordre direct et à moitié inversement. Il est écrit « Moi le Seigneur je ne change pas » c’est-à-dire Je ne suis pas passé à un autre endroit. Et même si les deux lignes sont inclues, Je n’ai cependant pas changé Moi-même à cause de cela, pour passer à gauche, mais suis resté dans la droite.

Il en est ainsi parce que tout est inclus en Moi, et ces deux couleurs –blanche et rouge – sont incluses en Moi, dans Mes Hassadim. L’illumination de la gauche n’apparait pas en Moi mais dans Malkhout. De ce fait toutes les lettres dans la ligne médiane apparaissent en ordre direct et même si les lettres sont accrochées de ce côté-ci et de ce côté-là, à droite et à gauche, elles sont toujours écrites dans leur ordre direct.

172) « Et l’ange de Dieu qui alla » c’est-à-dire jusque là un côté, Hessed pour Abraham, ligne droite. Quand le saint Atik illumina vers le roi, ZA, il illumina pour lui et le couronna avec les supérieures et saintes couronnes qui sont lumière de Hassadim de AVI supérieurs, qui sont GAR. Et quand Hassadim l’atteignirent, les patriarches sont couronnés, c’est-à-dire les trois lignes, HGT. Et quand les patriarches sont couronnés, tout est parfait. Ensuite la reine voyage dans ses voyages avec la complétude des patriarches, et quand elle est couronnée par tous les trois patriarches, trois lignes, elle se connecte et l’autorité sur tout est entre ses mains.

173) De même, le Saint nom est gravé dans les lettres inscrites dans la Merkava supérieure, qui sont la décoration des patriarches.

174) Dans le souffle du Shofar [souffle d’une corne de bélier] il est écrit trois fois, « Et ainsi » : « Et ainsi grandira » « Et ainsi donne Ta crainte » et « Et ainsi donne gloire » Et il n’est pas dit « Et ainsi les justes » qui correspond aux trois versets « Et…alla », « Et il arriva » et « Et…étiré » et pas plus. En Guématria « Et ainsi » est soixante-douze et suggère trois fois « Et ainsi » sur les trois lignes du nom, AB. Et tout est inclus dans ce saint nom et dissimulé en lui car toutes les trois lignes du nom, AB, sont inclues dans Malkhout.
Il s’avère qu’il y a complétude dans la sainte Merkava dans Malkhout. C’est pourquoi il y a quatre fois soixante-douze, les trois lignes Hessed Guévoura et Tifféret et Malkhout. De ce fait, il y a aussi quatre fois « Et ainsi » qui cause aussi « Et ainsi les justes. »

175) C’est le saint nom, le couronnement des patriarches, HGT, qui sont couronnés par leur gravure dans leur connexion ensemble. Ils sont la complétude de la sainte Merkava [assemblée] qui sont inclus dans quarante-huit mots, qui est la perfection de tout et l’essence des racines.

Les soixante-douze noms sont soixante-douze mots de trois lettres, divisés en trois tiers selon les trois lignes eux. Le premier tiers est Hessed, ligne droite. Le second tiers est Guévoura, ligne gauche, les troisième tiers est Tifféret, ligne médiane. Nous savons que l’essence des lignes est la droite et la gauche qui sont considérées GAR, mais seule la ligne médiane maintien leur illumination et est considérée comme VAK.

Il y a quarante-huit mots dans les deux tiers de Hessed et Guévoura, et toutes les lumières de ce nom sont inclues dans les deux premiers tiers, qui sont quarante-huit mots. Il en est ainsi parce que les deux lignes - droite et gauche- sont la complétude du nom et les racines premières, puisque toutes les racines sont en elles. Et le tiers inférieur, les vingt-quatre lettres de la troisième ligne, sont seulement des branches des supérieures desquelles elle reçoit comme dans “Une est récompensé des trois “
176) Le tronc de l'arbre est le nom ANI [Aleph-Noun-Youd], au milieu des soixante-douze noms, c'est-à-dire le trente-septième nom. La Rosh [tête, début] de toutes les branches du l'arbre est le nom VAHU [Vav-Hey-Vav], le premier des soixante-douze mots. De plus, toutes les branches et le Gouf [corps] sont dans les 48 mots, dans les deux premiers tiers des 72 mots.

Ainsi il est écrit dans les trois mondes supérieurs, qui sont HBD inclus dans les vingt-quatre premiers mots, Hessed et ligne droite – ainsi que dans les trois mondes inférieurs, qui sont HGT inclus dans les deuxièmes 24 mots, Gévoura et la ligne gauche. Il en est ainsi parce que les trois lignes - Hessed, Guévoura, Tifféret - sont inclues l'une dans l'autre, il y en a trois dans chacune. Ensuite la ligne droite est considérée HBD, la ligne gauche HGT et la ligne médiane NHY. De ce fait, les deux premiers tiers des soixante-douze mots sont dans HBD HGT.

177) En face à cela sont HGT dans les trois lignes du nom AB, il est écrit “Saint, saint, saint est le Seigneur des armées” Saint en haut, dans HBD, saint au milieu, dans HGT, et saint en-dessous dans NHY. Aussi le premier saint est Hessed, le second saint est Guevoura et le troisième saint est Tifféret, où HGT est HBD, HGT, NHY et ils sont tous gravés dans AB. 
178) Quand Israël campèrent à la mer, ils virent plusieurs multitudes, plusieurs soldats et plusieurs camps en haut et en bas et ils se rassemblèrent tous contre Israël. Dans leurs ennuis, ils commencèrent à prier.

179) A ce moment Israël voyait l'adversité de tous les côtés. La mer avec ses vagues montantes était devant eux, derrière eux étaient tous les assignés et les camps d'Egypte et au-dessus d'eux plusieurs calomniateurs. Ils commencèrent à crier vers le Seigneur.

180) Ensuite il est écrit, “Ensuite le Seigneur dit à Moïse, 'Pourquoi cries-tu vers Moi?'“ “Vers Moi” est la qualité de ZA, car tout dépend de Atik. A ce moment Atik apparut et le désir était présent dans les mondes supérieurs et ensuite la lumière de tout illumina.

Il est connu que la sagesse d'Egypte venait du côté gauche, comme dans “Le grand cétacée qui est tapis dans les Nils” Cette sagesse a sa racine dans Bina de AA, qui émergea en-dehors de sa Rosh [tête]. Pour la traversé de Yam Souf [la mer Rouge] et la noyade des Egyptiens, tout d'abord leur racine élevée dans la sainteté, dans AA, devait être annulée. Cela ne fut pas possible sauf par la grande lumière de Atik, qui est la racine de tout.
Pour cette raison ZA dit : « pourquoi cries-tu vers moi » ? Tout dépend de Atik, dont la grande lumière peut annuler la racine des Egyptiens dans Bina de AA comme « une bougie s’annule devant une torche ». Alors la lumière de tout brille parce que la lumière de Atik est la lumière de tout, et tout s’annule devant Sa lumière. Ce faisant, la racine élevée des Eyptiens fut temporairement annulée.
181) Ensuite tout brilla ensemble parce que même si la lumière d'Atik est Hassadim couverts, elle contient également Hokhma, puisque Hokhma dans AA est nécessairement reçu de lui. De fait, les Hassadim de Atik sont plus importants que Hokhma de AA et sont considérés comme la contenant et cette Hokhma et Hassadim brillent en lui ensemble. C'est pourquoi la mer fit les lois supérieures pour noyer les Egyptiens et sauver Israël, puisque le supérieur et l'inférieur lui furent mis entre ses mains. C'est la raison pour laquelle il est écrit “fils, vie, et nourriture sont tous aussi difficile devant le Saint béni soit-Il que la traversée de la Mer Rouge, puisque la traversée de la Mer Rouge dépend d'Atik.

182) Il y a une biche dans le pays et le Saint béni soit-Il lui fait un lot. Quand elle crie, le Saint béni soit-Il entend son chagrin et accepte sa voix. Et quand le monde a besoin de pitié pour l’eau, elle crie fort et le Saint béni soit-il entend sa voix. Ensuite le Saint béni soit-Il a pitié du monde, comme il est écrit “Comme biche aspire ardemment à l'eau des ruisseaux”.

183) Et quand elle a besoin d'accoucher, elle est bloquée de tous côtés. Elle place sa tête entre ses genoux et crie avec une voix forte et le Saint béni soit-Il a pitié d'elle, lui envoyant un serpent, qui mord dans ses parties génitales et l'ouvre, déchirant ce lieu en elle et la délivrant immédiatement. En cela, vous ne devez pas demander ou tester le Saint béni soit-Il.

184) “Et le Seigneur sauva Israël de la main des Egyptiens, et Israël vit les Egyptiens morts.” Le Saint béni soit-Il leur montra le ministre assigné au-dessus des Egyptiens, qu'Il prit à travers la rivière de feu, qui était bout de la mer supérieure, c'est-à-dire Malkhout.  Pourquoi meurt-il ? Mais y-a-t-il mort chez les anges? Quand Il l'enleva de son règne, c'est considéré pour lui comme étant la mort.

Et Israël vit la grande main

185) « Et Israël vit la grande main avec laquelle le Seigneur a fait contre les Egyptiens ». Ici avec la grande main, la main gauche fut complétée, c'est-à-dire Guévoura et tous ses doigts, HGT NH. Il en est ainsi parce que c'était inclus dans la droite, car tout est inclus dans la droite et dépend de la droite comme il est écrit “Ta droite, Ô Seigneur, est majestueuse en puissance; Ta droite, Ô Seigneur, fracasse l'ennemi” Et même si cela appartient à Guévoura, parce que cela dépend de la main droite, c'est appelé après elle.

186) Nous n'avons pas trouvé quiconque renforça son cœur devant le Saint béni soit-Il comme Pharaon. Mais Sikhon et Og n'avaient-ils pas renforcé aussi leur cœur? Ils renforcèrent leurs cœurs contre Israël mais ils n'avaient pas renforcé leur cœur contre le Saint béni soit-Il comme Pharaon renforça son esprit contre Lui, car il vit Sa puissance et ne se retira point.

187) Pharaon était plus sage que tous ses magiciens. Il regarda dans toutes ces couronnes et toute sa connaissance de la Sitra Akha. De chacun de leur côté, il ne vit pas qu'Israël aurait la délivrance, et cela ne dépendait pas d'une de leurs couronnes. De plus, toutes les forces supérieures de la Sitra Akha conspirèrent contre Israël afin qu'ils ne soient pas capables d'être libérés de leurs mains. Et Pharaon ne pensait pas qu'il y avait un autre lien de la foi qui contrôle toutes les forces de la Sitra Akha. C'est pourquoi il renforça son cœur.

188) Pharaon renforça son cœur seulement contre le nom HaVaYaH. Quand Moïse a dit “Ainsi parle le Seigneur”, il a renforcé son cœur, puisqu'il dans toute sa sagesse il ne trouva pas que ce nom pouvait contrôler le pays. C'est pourquoi il dit “Qui est le Seigneur à qui j’obéirai à Sa voix?” Après, quand il considéra se repentir, il dit “Le Seigneur est juste”. Puis il dit, “J'ai péché contre le Seigneur.” Cette bouche qui dit “Qui est le Seigneur?” dit “J'ai péché contre le Seigneur.”
189) “Tout est un; ainsi Je dis “Il détruit l'innocent et le méchant'“ “Tout est un” est comme il est écrit “Ma colombe, Ma non souillée, elle est une pour sa mère”, Malkhout. Par cela le Saint béni soit-Il, juge Ses Dinim en bas et juge Ses Dinim en haut dans tout.

190) Quand le Saint béni soit-Il évoque Ses Dinim, Il juge Ses Dinim dans Keter qui est Malkhout. Puis il est écrit “Il détruit l'innocent et le méchant” puisque les justes sont pris par les iniquités des méchants comme il est écrit “Et le Seigneur dit à l'ange qui détruisait le peuple” ce qui veut dire prit la majorité d'eux. C'est pourquoi Job dit ceci “Il détruit l'innocent et le méchant” Mais Job n'expliqua pas que cela concerne le méchant qui est pris dans les iniquités du méchants. 
“Tout est un” est l'assemblée d'Israël en exil en Egypte, pour qui le Saint béni soit-Il a tué en Egypte et s’est vengé sur eux, comme il est écrit “Il détruit l'innocent et le méchant”. Après tout, il y avait des innocents là, aussi, qui ne réduisirent pas en esclavage Israël, et ils ont été tués avec les méchants parmi eux.

191) Job ne fut accablé seulement lorsqu’Israël sortit d'Egypte. Job dit “Ainsi, tous les visages sont égaux, Il détruit l'innocent et le méchant.” Pharaon attaqua Israël et dit “Qui est le Seigneur à qui je dois obéir à Sa voix?” Mais je ne les ai pas attaqués ou je n'ai rien fait; « Il détruit l'innocent et le méchant » comme il est écrit “Celui qui craint la parole du Seigneur parmi les serviteurs de Pharaon” est Job car c'était au moment de l'exode d'Egypte.

192) Cette grêle de pierre qui est tombée sur les Egyptiens et qui furent décrochées par Moïse exécutèrent plus tard la vengeance, aux jours de Josué. Dans le futur, ceux qui restent viendront sur Edom et ses filles comme il est écrit “Comme dans les jours quand tu sortis du pays d'Egypte, Je te montrerai des merveilles”.

193) “Et Israël vit la grande main et le peuple vit le Seigneur.” Le début du verset n'est pas connecté à sa fin, et sa fin n'est pas connectée à son début. Au début il dit “ Et Israël vit la grande main”. Après “Et le peuple vit le Seigneur”. Mais est-ce que “Et Israël vit” est la raison pour “Et le peuple vit le Seigneur” et qu'il n'avait pas vu le Seigneur avant cela? Ce vieil homme qui descendit en exil avec ces fils et souffrit lui-même de l'exil, et mit ses fils en exil, il vit toutes ces vengeances et toutes ces puissantes actions que le Saint béni soit-Il fit en Egypte comme il est écrit “Et Israël vit” c'est-à-dire réellement Israël - Jacob.

194) Le Saint béni soit-Il éleva ce vieil homme et lui dit, “Lève toi et vois tes fils sortir d'une nation forte. Lève-toi et vois les puissantes actions que J'ai faites pour tes fils en Egypte.”
195) Quand Israël voyagea pour descendre en exil en Egypte, une grande terreur et une grande crainte vint sur lui. Le Saint béni soit-Il dit à Jacob “Pourquoi crains-tu, ne crains pas de descendre en Egypte.”Les mots « ne crains pas » signifient qu’il avait peur.

196) Il lui dit, j’ai peur qu’ils éliminent mes fils. Il lui dit “Je descendrai avec toi en Egypte” Il lui dit encore “J’ai peur de ne pas être récompensé d’être enterré parmi mes pères et de ne pas voir la délivrance de mes fils et les puissantes actions que Tu feras pour eux”. Il lui dit “ Je t'élèverai certainement. Je t'élèverai pour être enterré dans le tombeau de tes pères, et Je t'élèverai pour voir la délivrance de tes fils et les puissantes actions que Je ferai pour eux. »

197) Et en ce jour quand Israël sortit d'Egypte, le Saint béni soit-Il éleva Jacob et lui dit “Lève toi et vois la délivrance de tes fils, et combien de fortes et puissantes actions J'ai faites pour eux. » Jacob était là et a tout vu, comme il est écrit et “Israël vit la grande main”.

198) Nous apprenons de cela que Jacob était présent au moment de la délivrance, comme il est écrit “Et t'amena avec Sa présence, avec Son grand pouvoir hors d'Egypte.” “Avec Sa présence” est Jacob puisqu'Il amena tous les patriarches là. “Et te sortit avec Sa présence”, avec Sa présence est Abraham comme il est écrit “Ensuite Abraham tomba sur sa face”
199) Abraham dit “Est-ce qu'un enfant devra naitre de celui qui a cent ans?” Le Saint béni soit-Il lui dit “Tu verras quelle multitude et combien de camps sortiront de toi” Quand Israël sortit d'Egypte, le Saint béni soit-Il éleva toutes ces tribus et tous ces dizaines de milliers à Abraham et il les vit, comme il est écrit “ Et te sortit avec Sa présence, tous les patriarches y furent invités à chaque rédemption, comme il est écrit « Et te sortit avec Sa présence »” Qu'est-ce que Sa présence? C'est les patriarches.

200)”Et te sortit avec Sa présence” est Jacob. “Avec Son pouvoir” est Isaac, et “grand” est Abraham. De plus, grâce aux patriarches il y a toujours la délivrance d'Israël, comme il est écrit, “Puis Je me souviendrai de Mon alliance avec Jacob et aussi de Mon alliance avec Isaac et aussi de Mon alliance avec Abraham Je me souviendrai; et Je me souviendrai de la terre” Les patriarches sont dignes d'être remémorés. Mais qu'est-ce que “Et Je me souviendrai du pays”? C'est pour inclure David avec eux, c'est-à-dire Malkhout, la terre, qui est une Merkava avec les patriarches, HGT, qui évoquent toujours la délivrance d'Israël.

201) « Et Israël vit la grande main que le Seigneur fit en Egypte. ». Une main n’est pas considérée si elle a moins de 5 doigts. « La grande » signifie qu’elle contient cinq doigts de la main gauche, puisque GAR prend la main droite de l’intégration avec la ligne gauche. Et chacun des doigts équivaut à une grande quantité, et le Saint béni soit-Il fait des miracles et des actions puissantes avec eux. Ce faisant, tous les degrés sont déracinés de leur enchainement.

202) Dans les cinq premiers doigts, qui sont les cinq premières plaies, il est écrit « Et le cœur de Pharaon était endurci » Quand ces cinq doigts- de la main gauche- furent achevés- Pharaon n’avait rien en sa possession qui puisse endurcir son cœur. Ensuite il est écrit « Et le Seigneur endurcit le cœur de Pharaon. »

203) « Et Israël virent la grande main…Et ils crurent au Seigneur ». Mais ne croyaient-ils pas en Lui jusqu’ici ? Après tout, il est écrit « Et le peuple crut ; et ils entendirent » De plus, ils virent toutes les grandes actions que le Saint béni soit-Il fit pour eux en Egypte. Cependant « Et ils crurent » signifie qu’ils crurent en ce qu’il dit « Et Moïse dit au peuple, ‘Ne crains pas ! Tiens-toi prêt et vois le salut du Seigneur. »

204) Il est écrit « Et Israël vit les Egyptiens morts » Il est aussi écrit « Tu ne les verras plus jamais » Ils les virent morts. Il aurait dû dire « Tu ne les verras plus jamais vivant ».
205) Cependant, il est écrit « Du monde au monde » signifiant le monde en haut et le monde en bas. Le monde en haut, puisqu’il y a le début de l’allumage des bougies, Bina, la racine de toutes les Mokhin. Le monde en bas est la fin, Malkhout, qui finit toutes les Sefirot, et elle est inclue en toutes. Et Guévourot s’éveillent pour les inférieurs depuis ce monde inférieur 

206) Dans ce monde d’en bas, le Saint béni soit-Il donne des signes à Israël et des miracles leur arriveront. Et quand ce monde s’éveille pour faire des miracles, tous les Egyptiens sombrèrent dans la mer à travers ce monde, et un miracle arrive à Israël dans ce monde. C’est pourquoi il est écrit « Tu ne les verras plus jamais » jusqu’à ce que ce monde s’éveille et ils seront donnés dans ses Dinim. Et puisqu’ils furent donnés pour être jugés, il est écrit, « Et Israël vit les Egyptiens morts sur le bord de mer » comme il était écrit « Du monde au monde » Précisément « du monde » jusqu’à ce que le monde en bas s’éveille. Ensuite il est écrit « Et ils crurent le Seigneur et Son serviteur Moïse. »

